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Le mot de la
Présidente

L’obtention d’une convention cadre avec l’A gence Française de Développement (AFD) qui regroupe nos programmes
historiques (l’accès aux services de base, l’aide à la gouvernance, la collecte des taxes, le programme d’accès aux énergie
renouvelables, la gestion des déchets etc) se révèle être la preuve que notre partenaire reconnait notre professionnalisme
et notre sérieux.
L’année 2023 a été, pour le Centre Gaïa, une année importante de bilan, d’audit auprès des partenaires et d’analyses des
pratiques professionnelles de l’équipe, avant de pouvoir faire valoir à travers une nouvelle note d’intention un
renouvellement de nos financements pour trois ans que nous avons obtenu en mai 2024. Ce dernier nous permet ainsi de
poursuivre notre activité d’Education à la Citoyenneté et à la Solidarité Internationale (ECSI), de l’ouvrir à de nouveaux
publics tout en confirmant une volonté d’ancrage territorial de quartier avec les villes de Lille et Fâches-Thumesnil.
L’ouverture de nos locaux grâce aux Jeudis du Partenariat nous permet d’y accueillir des associations qui se font mieux
connaitre comme SOS MEDITERRANEE ou Plan International. Ces événements nous permettent d’avoir des débats
formidablement intéressants autour de sujets souvent tristement d’actualité comme les naufrages des migrants en mer ou
la maltraitance faite aux jeunes filles, plus particulièrement en Afrique de l’Ouest.
Nous avons également accueilli le Parlement des Jeunes pour l’Eau, instance unique en France, qui se préoccupe, y
compris au niveau mondial, de la problématique de l’eau. 
Cette activité riche et parfois complexe car très diversifiée ne pourrait pas avoir lieu sans l’investissement des membres du
Conseil d’Administration, des bénévoles qui ne comptent pas leur temps et du professionnalisme des salariés et de leur
directeur que je remercie.
Je vous invite à prendre connaissance de ce rapport d’activités en vous souhaitant une bonne lecture.

Sincèrement,
Françoise Dal, La Présidente 

Chers adhérents, partenaires de France, du Sénégal, de la Guinée et du Maroc,
Le Partenariat - Centre Gaïa tient le cap malgré les différentes tempêtes qui agitent le
monde, constatant toujours avec effroi à quel point les populations civiles sont la
cible première des guerres et de leurs bombes, des désordres climatiques qui
poussent à l’exil et des puissants qui font la loi des marchés en pillant sans vergogne
les matières premières des pays dits émergents.
Malgré des diminutions plus que sensibles des crédits d’aide au développement qui
impactent directement les financements des Organisation de Solidarité Internationale
(OSI) et les mettent en grande difficulté financière, nous arrivons encore à ce que la
mission de notre association, en Afrique, s’oriente toujours plus, certes modestement,
face aux enjeux de survie de notre planète, vers l’accompagnement des populations
les plus fragiles afin de leur permettre de pouvoir accéder aux services de base - plus
particulièrement à travers notre programme AGIS! (qui va entamer en 2024 sa
deuxième phase) - et à une insertion socio-économique adaptée : pour ne citer que
l’exemple du Sénégal, Diapalanté, notre centre d’insertion a suivi près de 200 jeunes
en 2023.

Le Partenariat, ensemble vers un futur
solidaire et durable

p. 2



Le mot du
Directeur

Et tout cela doit s’harmoniser pour que notre utilité sociale soit la plus efficiente possible !
Et tout cela doit s’harmoniser pour que la dernière ligne de notre bilan soit positive !
Le Partenariat - Centre Gaïa est une association de loi 1901 et fonctionne en tant que telle. L’Assemblée Générale est
souveraine, le Conseil d’Administration est garant de la mise en œuvre des décisions et des votes de l’Assemblée Générale
et le Bureau administre et régule tout cela sur l’année.
Les équipes mettent en œuvre et concourent, au quotidien, au bon fonctionnement de nos actions et activités.
Le temps du bénévole n’est pas le temps du salarié. Le management associatif est un management spécifique et demande
une organisation particulière. Si les outils et les méthodes se rapprochent, voir sont identiques de ceux de l’entreprise
classique, la relation entre les deux parties, qui n’existe pas dans l’entreprise classique, peut être parfois source de
crispation ou d’incompréhension de la part des salariés qui courent après le temps pour que tout fonctionne au mieux.
Or, c’est précisément parce que nous courons après le temps qu’il faut parfois prendre le temps. Le temps d’expliquer, de
se comprendre, de se rencontrer de manière formelle ou informelle, d’échanger et de réfléchir ensemble. C’est essentiel
au bon fonctionnement de notre association. L’Education à la Citoyenneté et à la Solidarité Internationale (ECSI) et la
Coopération Internationale ne peuvent pas n’être que des produits assurant la rentabilité de l’association (même si le 
« marché » est très concurrentiel !).
C’est le professionnalisme et la technicité que nous mettons en œuvre, nous, salariés dans le cadre d’un projet ayant tout
son sens et porté par des bénévoles qui font notre spécificité et notre réussite. Si les deux ne s’accordent ou ne se
comprennent pas, aucune pérennité n’est réellement envisageable.

Solidairement,
José Mariage, Directeur Général

Cette année nous avons tenu un séminaire des administrateurs et un séminaire des
salariés.
Le premier portait sur une réflexion autour de notre projet associatif, le second sur
notre organisation interne et les relations interpersonnelles au sein de la structure.
Deux thématiques très différentes à priori et pourtant ; les mêmes mots ont été
entendus, les mêmes thématiques défendues : solidarité, citoyenneté, respect
d’autrui, dialogue, partage, collaboration, interculturalité, développement durable
pour ne citer que celles-ci.
Bien sûr, la portée et l’utilisation de ces différentes thématiques vont résonner
différemment selon les uns et les autres.
Pour les premiers - nos administrateurs bénévoles - ils vont permettre de décliner
les finalités et objectifs globaux de notre structure. Pour les seconds - nos salariés -
ils vont permettre de décliner des objectifs opérationnels, des moyens, des
méthodes pour y parvenir. Ils vont fixer notre cadre de travail et notre organisation.

Deux séminaires : Un projet commun
pour administrateurs et salariés
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Le Partenariat - Centre Gaïa 
en France et en Afrique

Sénégal

Projet de gestion des déchets à
Laaounate 

Environnement et
développement durable

Programme Agis !
Formation et insertion
professionnelle

Maroc

Programme Agis !
Formation et insertion professionnelle

Projet PAGODD
Environnement et développement durable,
assainissement

Programme REVIS
Eau, hygiène, assainissement, fiscalité et gestion
des déchets

Guinée

Education à la citoyenneté et à la solidarité
internationale (ECSI)

215 ateliers d'ECSI
4250 enfants et jeunes touchés ( étudiants
inclus)
790 adultes (enseignants compris) formés /
sensibilisés

Responsabilité Sociétale des Entreprises (RSE)
Evénements : Jeudis du Partenariat, Marché de Noël
Formation service civique (VSC)
Parrainages de projets

Région Hauts-de-France
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Programme Agis !
Formation et insertion professionnelle

Initiative FIT !
Formation et insertion professionnelle

Coopération décentralisée entre Saint-Laurent Blangy et Rosso
Gouvernance locale

Programme REVIS
Eau, hygiène, assainissement, fiscalité et gestion des déchets

PAGIE
Accès à l'eau et à l'assainissement 

Projets EHA
Accès à l'eau, à l’hygiène et à l'assainissement, fiscalité

Projet « Eau saine et hygiène pour tous »
Accès à l'eau, à l’hygiène et à l'assainissement

Proj et PAER
Environnement et développement durable

Projet YERE
Environnement et développement durable

Projet Mangrove
Environnement et développement durable

Projet Ecoconstruction et voûte nubienne
Environnement et développement durable

Projet de résilience nutritionnelle
Accès aux services sociaux de base



La vie de
l’Association
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Susie Kempa
Chargée de communication et

de rédaction

Communication &
Développement

José Mariage, Directeur

Conseil
d’administration

Françoise Dal, Présidente

Assemblée Générale

Françoise Demontay
Assistante administrative

Secrétariat

Sébastien Deschuytter 
Responsable Administratif et

Financier 
Stéphane Helbecque 

Chargé de comptabilité

Comptabilité &
Finances

Amandine Bourdon
Responsable de service

Emma Adjaoud
Chargée de missions ECSI

(Contrat d’alternance)

Caroline Arragon
Chargée de missions ECSI

Anne Bouho 
Animatrice chargée projets

ECSI

Méline Coquelle (VSC)
Appui à la gestion de projets 

éducatifs et à la
communication

Kassandra Eser
Chargée de missions ECSI

Claire Quintin
Chargée de missions ECSI

Emma Poteau (VSC)
Appui à la gestion de 
projets éducatifs ECSI

Centre Gaïa - 
Commission ECSI - DD

Zoé Fréville
Responsable de service

Louise Bonnel
Chargée de mission

coopération internationale
Volet EHA – Eau Hygiène

Assainissement

Guillermo Pascual
Roibas

Chargé de mission
coopération

Internationale – volet DD

Caroline POUETTRE (VSC)
Assistante à la gestion et

communication des projets de
coopération internationale

Cooération
Internationale 

Siège Lille
Coordinateur/trice

Chargée
administrative et

financière

Antenne Maroc

Nicolas Martin 
Coordinateur 

Aminata Sylla 
Assistante administrative et

financière

Sabou Keita 
Chef de projet AGIS

Ibrahima Souare
Chargé de suivi insertion

projet AGIS

Lamarana Diallo
Chef de projet REVIS

Abdoulaye Sylla 
Chauffeur / Logisticien

Matisse Grenier (VSC)
Assistant du programme REVIS

Antenne Guinée

Absa Guisse
Assistante de direction /

chargée de communication

Papa Almamy Babou
Responsable administratif et

financier

Fatoumata Diakhate 
Assistante comptable

Ndeye Fatou Sy 
Opératrice de saisie

Moustapha Diocou 
Chargé de projet Insertion

professionnelle

Sébastien Meunte
Gomis

Chargé de suivi évaluation
AGIS

Djibo Ka
Chargé de projets EHA

Abdoul Aziz Faye
Chargé de projet EHA Matam 

Antenne Sénégal

Absa Guisse
Présidente

Mamadou Diop
Coordinateur

Joel Arnaud Sambou
Animateur du projet Ferme pédagogique

Mame Coumba Diop
Chargée de suivi insertion
                                      

    Morgane Treffort (VSC)      
Assistante chargée de mission

Félix Colas (VSC)
Assistant chargé de mission

Coopérration Internationale - Commission Coopération
Nicolas Dupuy, Directeur technique de la coopération - Coordinateur au Sénégal

Les administrateurs et l’organigramme
Françoise Dal, Présidente, José Mariage, Directeur, Hugo Prod’homme, Vice-président, Jalal Bouhsina, Trésorier, Jean-François Missiaen, Trésorier adjoint, Jean-Louis Frémaux, Secrétaire et les membres du Conseils

d’administration : Jean-François Artigue, Afif Benyahya, Stéphane Callens, Jean-Luc Coopman, Jean-Luc Delierre, Marc de Sitter, Massamba Diop, Bruno Jessus et Gwenaëlle Otando.

DiapalantéSaliou Diop 
Animateur de projet de

préservation et de mise en
valeur des espaces de

mangrove

Idrissa Gueye
Chef de projet - Programme

de Renforcement Nutritionnel

Malick Sy
Chef de projet Voûte

Nubienne

Sérigne Madjou
Mbaye

Chargé de mission
Gouvernance et
décentralisation

Bineta Seve
Chargée de projets EHA

Raymond Diouf 
Chef de projets PAER

Youssou Gueye 
Chargé de projets YERE

Thibaud Sagorin
(VSI)

Chargé de capitalisation du
programme PAER
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En 1981, une aventure humanitaire naît sous le nom de
"Partenariat Lille Saint-Louis du Sénégal". Fondée par
des citoyens engagés dans la solidarité internationale,
cette association voit le jour avec pour mission de
faire vivre le jumelage entre Lille et Saint-Louis du
Sénégal. Les premières initiatives consistent à envoyer
du matériel scolaire et sanitaire et à organiser des
chantiers de jeunes dès 1984. En 1986, l'envoi d’un
premier volontaire marque le début concret des
projets de coopération, tels que la construction
d’écoles et de dispensaires.
En 1992, Le Partenariat s’impose comme un acteur
majeur de la coopération décentralisée, s’intégrant
dans les programmes de collaboration entre les villes,
régions et départements concernés.
Les années 2000 voient un élargissement notable des
activités. En 2005, l’association devient "Le Partenariat"
pour refléter l’étendue de ses actions. En 2006, un
tournant stratégique est pris avec une orientation vers
le développement durable. L’association s’engage
dans la lutte contre les changements climatiques,
l’éco-construction, et la valorisation des déchets. A
Lille, un nouveau service est créé - en partenariat
avec l’ONG belge Studio Globo - : le Centre Gaïa. Celui-
ci permet de former et sensibiliser à l’Education à la
Citoyenneté et à la Solidarité Internationale (ECSI).
En 2007, elle s’implante également au Maroc grâce aux
accords de coopération avec la Région de Doukkala
Abda.
Les années 2010 marquent une période de
développement pour Le Partenariat - Centre Gaïa, qui
diversifie ses activités au-delà des programmes de
coopération décentralisée. En 2012, le Programme
d’Accès à l’Eau en Milieu Scolaire (PAEMS) voit le jour,
soutenu par l’Agence Française de Développement et
s’étend au Sénégal, au Maroc, et en Guinée. 

programmes structurants
comprenant de nombreux projets. 

5

bénéficiaires des projets de
développement.

QUELQUES CHIFFRES

personnes sensibilisées à l'ECSI
(éducation à la citoyenneté et à la
solidarité internationale) 

10 000

salariés, volontaires et bénévoles
en France, au Sénégal, au Maroc
et en Guinée. 

65

30 000

A propos de l’association
En 2016, l’inauguration du bâtiment Diapalanté à
Saint-Louis concrétise une nouvelle étape avec un
centre de formation et d'insertion professionnelle.
L'année suivante, le Programme d’Accès aux Énergies
Renouvelables (PAER) est lancé au Sénégal.
Le Centre Gaïa continue de prospérer, accueillant près
de 10 000 personnes annuellement pour des
formations et animations. En 2019, il inaugure l’atelier
d’immersion Mondialis’Action, explorant les enjeux de
la mondialisation. Parallèlement, le Centre Gaïa
développe également plusieurs projets européens, tels
que Global School, Citizen School, et Jouons Ensemble
pour l’Union Européenne.
Aujourd’hui, Le Partenariat - Centre Gaïa reste fidèle à
sa mission première, tout en s’adaptant aux nouveaux
défis et en multipliant les initiatives pour un monde
plus solidaire et durable.

©Helène Cys - Buena Vista Videoclub
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Les événements
Depuis 2022, l'association Le Partenariat - Centre Gaïa s'est
engagée à créer des moments d'échange et de réflexion avec le
grand public à travers une série d'événements intitulée "Les
Jeudis du Partenariat". Ces rendez-vous variés, incluant ciné-
débats, expositions photos, débats mouvants, jeux de rôle,
conférences, rencontres d'auteurs et tables rondes, visent à
sensibiliser et à mobiliser autour de grands enjeux sociaux et
environnementaux.
En 2023, trois Jeudis du Partenariat ont particulièrement marqué
les esprits. En mars, le Centre Social des 5 Bonniers nous a
accueilli pour un ciné-débat autour du film primé "La source des
femmes". Ce film émouvant a suscité des discussions
passionnées et a permis de réfléchir collectivement sur la
condition féminine et l'accès à l'eau.
En octobre, l'association SOS MEDITERRANEE a animé - dans nos
locaux - une conférence inspirante intitulée "Sauver, protéger,
témoigner : l'engagement citoyen de SOS MEDITERRANEE". Les
personnes présentes ont été profondément touchées par les
récits de sauvetage en mer et l'engagement des bénévoles,
renforçant ainsi leur propre sentiment de citoyenneté et de
solidarité.
Enfin, les étudiants du Master Relations internationales et
Coopération Internationale de l'Université de Lille ont orchestré,
en décembre, un jeu de rôle nommé "Eau et défis". Cette activité
interactive a permis aux participants de se mettre dans la peau
de décideurs et acteurs variés face aux enjeux cruciaux de la
gestion de l'eau à Saint-Louis du Sénégal, offrant une perspective
pratique et ludique sur des problématiques complexes.
Chacun de ces événements a rencontré un franc succès, attirant
non seulement nos fidèles adhérents mais également un
nouveau public enthousiaste et engagé. Les Jeudis du Partenariat
continuent de démontrer que la solidarité et la coopération
internationale sont plus que jamais au cœur des préoccupations
citoyennes. Jeudi 19 octobre : Conférence de SOS MEDITERRANNEE : "Sauver, protéger, témoigner : l'engagement citoyen de SOS MEDITERRANEE"

Jeudi 23 mars : Ciné-débat autour du film “La source des femmes” au Centre social des 5 Bonniers

Les Jeudis du Partenariat
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Stand du Partenariat - Centre Gaïa au marché de Noël 2023
Stand de s Amis des Enfants du Monde au marché de Noël 2023

Le samedi 16 décembre après-midi, comme chaque année, s’est tenu le marché de Noël du Partenariat - Centre Gaïa. 
Avec six stands complémentaires de celui de l'association, ce n’est pas moins d’une cinquantaine de visiteurs qui ont
été accueillis dans une atmosphère festive et conviviale. L'après-midi a été marquée par une ambiance chaleureuse et
solidaire, où les échanges entre les visiteurs et les exposants étaient au cœur de l'événement. Chacun a pu découvrir et
apprécier une variété de produits artisanaux et créatifs, ajoutant une touche de magie à cette édition du marché de
Noël.
Le marché ne s'est pas limité à ses stands traditionnels. Les visiteurs ont été enchantés par les visites des décors
sénégalais, qui ont offert une immersion culturelle unique, et ont également pu participer à un escape game en terres
africaines. 

Le marché de Noël
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L’agence de l’eau Artois-Picardie
Renforcer l’implication de la société civile dans les
enjeux liés à l’eau et au développement durable grâce
à l’Agence de l’Eau Artois Picardie
Depuis le mois d’août 2023, Le Partenariat - Centre
Gaïa bénéficie du soutien de l’Agence de l’Eau Artois -
Picardie pour mener des actions de sensibilisation
auprès de différents publics des Hauts-de-France. 
Un groupe d’étudiants du Master Relations
Interculturelles et Coopération Internationale de
l’Université de Lille a été accompagné en projet tutoré
dans la création d’un jeu de rôle sur l’accès à l’eau.
Les étudiants ont animé ce jeu à l’occasion d’un Jeudi
du Partenariat « Eau et Défis » ouvert à tous le 7
décembre. 
Un autre groupe de 11 étudiantes en orthophonie de
l’association ELCSIA a préparé avec Le Partenariat -
Centre Gaïa leurs projets de solidarité internationale
au Sénégal et au Togo. 

Jeudi 7 décembre : Jeu de rôle “Eau & défis” animé par les étudiants du Master Relations Internationales et Coopération Internationale

Quatre classes ont également démarré un parcours
pédagogique sur-mesure portant sur les enjeux de
l’accès à l’eau et du développement durable : deux
classes de CM2 à Toufflers et deux classes de
premières professionnelles à La Madeleine. Des
évènements ouverts au public ont permis de créer un
cadre d’échange sur les enjeux de l’accès à l’eau, du
développement durable et de la solidarité
internationale.
Ce financement fait partie du projet « renforcement de
la gouvernance et de l’animation territoriale » mené
en France et en Guinée. L’action se poursuivra en 2024
avec d’autres actions d’accompagnement et
renforcement d’associations de jeunesse, d’appui aux
initiatives locales de jeunesse, d’organisation
d’évènements publics et de sensibilisation d’enfants
et de jeunes.
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Le Tam-Tam

Le Tam-Tam, la lettre d'information du Partenariat -
Centre Gaïa, est un journal incontournable pour nos
adhérents, partenaires mais également pour le grand
public qui souhaite découvrir nos actualités. Diffusé
chaque trimestre sous forme de newsletter mais
également en journal imprimé et déposé dans divers
points clés de la métropole lilloise, il permet
d’informer sur les initiatives en cours, qu'il s'agisse de
coopération internationale ou d'Education à la
citoyenneté et à la Solidarité Internationale (ECSI).
Chaque édition du Tam-Tam est une invitation à
découvrir les actions et projets de l'association, mais
aussi à rencontrer ceux qui en sont les acteurs et les
bénéficiaires. En donnant la parole à ces voix
diverses, nous tissons des liens et partageons des
expériences inspirantes, renforçant ainsi notre
communauté engagée.
Le Tam-Tam, c'est bien plus qu'un simple bulletin
d'information : c'est le reflet de notre mission en
faveur d’un monde plus juste, plus solidaire et plus
durable. 
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L’ECSI - Le Centre Gaïa
Partie 3 :



programme d’ECSI. 1
QUELQUES CHIFFRES DE L’ECSI

Créé en 2006 avec l’appui de l’association belge
Studio Globo, le Centre Gaïa est un centre de
formation et d’Education à la Citoyenneté et à la
Solidarité Internationale (ECSI). Le Centre Gaïa
développe et anime des outils de sensibilisation sur
des enjeux contemporains : interculturalité, lutte
contre les discriminations, changement climatique, etc.
Ces outils prennent la forme de jeux de plateaux, de
jeux de rôles (simulation de conférences
internationales par exemple), et d’ateliers d’immersion
dans nos décors : 300m² représentant une ville et un
village du Sénégal. Grâce à cette méthode
pédagogique appelée « pédagogie active », les
participants sont acteurs de leur apprentissage. Le
Centre Gaïa accueille enfants, jeunes et adultes, pour
une pédagogie ludique, bousculant les idées reçues et
suscitant l’engagement citoyen. L’équipe se déplace
également au sein des établissements au besoin.
Le Centre Gaïa est reconnu « Association
complémentaire de l’école publique » par l’Education
Nationale. A ce titre, il touche un public scolaire
important, et pas seulement : centres de loisirs,
centres sociaux, instituts médicaux éducatifs... L’équipe
du Centre Gaïa met tout en œuvre pour rendre ses
activités accessibles et inclusives. 
Cette dynamique répond aux objectifs du Partenariat -
Centre Gaïa. Le premier est le renforcement de
l’ancrage territorial de l’association dans une logique
de participation à la cohésion sociale, notamment au
sud de la métropole lilloise, grâce à un rapprochement
avec les municipalités, les structures éducatives et les
associations du territoire.
Le deuxième objectif est l’ouverture à des publics 
« éloignés » de l’ECSI, parmi lesquels les « jeunes avec

Les enfants et les jeunes (dans le cadre scolaire et
hors scolaire).

Principaux bénéficiaires de nos actions : 
projets.9

Principaux ODD concernés : 

L’ECSI - Le Centre Gaïa

Citoyenneté
Solidarité internationale
Développement durable
Consommation responsable
Lutte contre les changements climatiques

Axes principaux d’action : 

Nature de nos activités :
ateliers de sensibilisation, parcours pédagogiques
thématiques, accompagnement de jeunes porteurs
de projets, mobilités européennes

moins d’opportunité », les adultes, les personnes
âgées, etc. Le projet européen ACCESS permet à
l’équipe du Centre Gaïa de développer des activités
plus accessibles et plus inclusives.
Le Centre Gaïa a également pour objectif de participer
à la prise de conscience et à l’engagement citoyen
dans la lutte contre les changements climatiques. En
2023, la commission Urgences Climatiques du
Partenariat - Centre Gaïa poursuit ses actions à travers
l’organisation d’évènements grand public, les Jeudis du
Partenariat, sur le thème de la protection de
l’environnement (eau, climat, etc.). Le Partenariat -
Centre Gaïa propose également des ateliers
d’éducation aux changements climatiques, notamment
des simulations de Conférences des Parties dans les
lycées dans le cadre des projets Citizens for Climate
(C4C) et d’ACT’ODD (qui a permis l’installation d’un
hémicycle pour animer un atelier d’immersion de
conférence des Nations Unies sur le thème de la
qualité de l’air).
Le Centre Gaïa a eu le plaisir de travailler avec l’Agence
de l’Eau Artois – Picardie dans le cadre d’une
convention passée avec le service coopération
internationale de l’association. En marge de cette
convention, Le Partenariat – Centre Gaïa a accueilli les
20 ans du PJE (Parlement de la Jeunesse pour l’Eau) le
11 octobre 2023 : une centaine de participants a profité
d’ateliers de réflexion sur les thématiques de la
citoyenneté, de l’eau et de la biodiversité.
Enfin, l’année 2023 a été marquée par la fin du
triennal AFD (Agence Française de Développement)
2021-2023 et par son évaluation extérieure, effectuée
par le cabinet COTA.
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PRINCIPALES ACTIVITÉS 
EN 2023

projets de jeunes soutenus.

Plus de         participants adultes.700

Plus de            enfants et jeunes sensibilisés.4000

7
jeunes européens ont participé à une
mobilité européenne.

50

Plus de         jeunes ont participé à des
simulations de conférences de nations unies :
4 COP (106 jeunes) et 6 hémicycles (plus de 120
jeunes).

200

Au sein du Centre Gaïa, la commission ECSI participe à la supervision du projet et au pilotage global des objectifs stratégiques du Centre. Cet organe se réunit environ tous les deux mois et est
composé de personnes ressources, de la coordinatrice du Centre Gaïa, des chargées de mission du Centre Gaïa, des volontaires, stagiaires et d’autres intervenants (tels que des membres de la
commission Urgences Climatiques du Partenariat - Centre Gaïa ou les membres du bureau) selon l’ordre du jour. L'équipe salariée du Centre Gaïa assure le pilotage et le suivi des activités au
quotidien. Un président de commission a été désigné parmi les administrateurs de l’association et assure le lien avec le Conseil d’Administration. Les membres de la commission peuvent
ponctuellement être mobilisés pour aider sur une réflexion sur un atelier, une mise à jour d’outil, une relecture des documents pédagogiques, etc. 
Le Centre Gaïa fait partie de l'association Le Partenariat - Centre Gaïa. Ainsi, les instances décisionnelles de l'association portent la responsabilité des activités du projet. La gouvernance du
Partenariat a remis l’ECSI et le Centre Gaïa au centre du projet associatif et lui a assuré la même attention et la même visibilité que les activités de coopération internationale. Ce travail a été mené
avec vigueur tant en interne qu’auprès de nos partenaires extérieurs par les administrateurs et la direction.

Résultats du triennal AFD 2021-2023 :
L’évaluation du triennal 2021-2023 est très positive : les objectifs sont en grande partie atteints. Les recommandations de l’évaluation pour augmenter l’impact et les effets des activités d’ECSI ont
été prises en compte dès la rentrée scolaires 2023-2024, à savoir :

Mettre en œuvre des parcours pédagogiques afin d’assurer un effet plus durable dans les esprits des participants, un accompagnement des enseignants et enseignantes plus complet et un
impact plus fort de l’ECSI à moyen et long termes: plusieurs parcours pédagogiques thématiques ont été créés, selon les tranches d’âges, sur le développement durable, l’interculturalité et la
solidarité internationale, les fake news, les inégalités dans le monde, le genre, la mondialisation et la consommation responsable, etc.
Se doter d’une Théorie du Changement et renforcer notre dispositif de suivi et d’évaluation (DSE) afin d’assurer l’amélioration continue de nos pratiques ;
Adopter une approche territoriale de façon à toucher un territoire plutôt qu’un public cible : un projet pilote sera lancé en 2024-2025 sur le territoire d’ancrage du Partenariat-Centre Gaïa,
c’est-à-dire la partie sud de la métropole de Lille.
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En janvier 2024, un nouveau triennal AFD démarrera,
en partenariat avec ADOS. Les objectifs seront de :

 Sensibiliser aux enjeux de citoyenneté, de
solidarité et de développement durable en
poursuivant nos animations et en mettant à jour
les scenarios et décors d’ateliers d’immersion
(une mission au Sénégal est prévue début 2025) ;

1.

Coopérer en faveur de la solidarité internationale,
du développement durable et de la lutte contre le
changement climatique, en renforçant nos
partenariats, en soutenant les initiatives des
jeunes et en soutenant la montée en
compétences des professionnels de l’éducation
(formelle et informelle) ;

2.

Renforcer le rayonnement et l’impact de l’ECSI, en
développant un dispositif de suivi évaluation avec
approche orientée changement, ainsi qu’en
capitalisant et en partageant notre savoir-faire.

3.

Côté projets européens, un nouveau projet co-
financé par Erasmus+ verra le jour en février 2024 : il
s’agit de RYSE, (Reinforcing Youth in Sustainable
solutions towards Employment across Europe /
Soutenir les jeunes pour des solutions d'emplois
durables à travers l'Europe). Ce projet vise
l’accompagnement des jeunes en insertion
professionnelle sur la création et la mise en œuvre de
projets à impact social et environnemental positif. Les
partenaires Anthropolis (Hongrie), Jovesolides
(Espagne), CEFA (Italie), AMC (Portugal) et ATA
(Roumanie) participent au projet.

Perspectives pour 2024 :
Sensibiliser, coopérer, faire
rayonner l’ECSI  
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Miguel Hernandez Franco, en stage chez nous en 2023,
pour son étude des effets des ateliers d’immersion sur
les représentations des participants ;
Onya Lukundula, pour son implication dans la
sensibilisation des enfants et des jeunes à la Solidarité
Internationale et au Développement Durable ;
Margaux Poirier, en alternance chez nous pendant deux
ans, pour son investissement à nos côtés dans la mise
en œuvre du triennal AFD 2021-2023, la mises à jour de
nos outils pédagogiques et l’animation de nombreux
ateliers pour la sensibilisation des enfants et des jeunes
à la Solidarité Internationale et au Développement
Durable.

NOS PLUS VIFS REMERCIEMENTS VONT À :

Reconstitution du Centre Gaïa du Village des pêcheurs de Raw Peulh



Le public des sportifs n’est pas un public habituel du
Centre Gaïa. C’est pourquoi Le Partenariat - Centre
Gaïa a souhaité faire du Festisol 2023 une occasion
d’élargir son champ d’intervention en proposant des
ateliers d’ECSI à des adhérents de clubs sportifs, dans
un cadre convivial.
Plusieurs acteurs se sont mis autour de la table pour
imaginer une après-midi sportive et solidaire : Le
Partenariat - Centre Gaïa, Lille Métropole tennis de
table, l’Association Sportive de Lille, Lille Ring United,
Lille Basket, le Centre Social de l’Arbrisseau et Cuba
Coopération.
Au programme de ce bel évènement :

Accueil autour de deux expositions sur des projets
solidarités portés par des sportifs,
Introduction sur le thème de la solidarité et des JO
(symboles, valeurs et couleurs olympiques),
Jeu des chaises sur les inégalités dans le monde :
répartition de la population, de la richesse et de
l’accueil des JO,
Défis sportifs coopératifs et quizz en équipes,
Remise des prix et animation participative
collective autour de la Polyrythmie,
Goûter équitable autour d’une expo sur le
commerce équitable.

Festival des solidarités
Chaque année, le Centre Gaïa participe au « Festisol », le
Festival des solidarités, coordonné et financé par la Ville de
Lille. En 2023, la thématique locale était « Sport et solidarité
internationale ». Le Partenariat-Centre Gaïa a relevé ce défi
en organisant des Olympiades de la solidarité avec Lille
Métropole tennis de table et l’Association Sportive Lilloise.

Animation participative collective autour de la Polyrythmie

31 jeunes âgés de 10 à 23 ans étaient répartis en cinq
équipes aux couleurs des anneaux olympiques. Si les
équipes étaient en compétition entre elles pour gagner
le plus de points possibles, le système de points était
basé sur la coopération au sein de l’équipe.
Quatre clubs sportifs lillois ont proposé des défis pour
initier les participants à leur sport : basket, foot, tennis
de table et football. Le Partenariat - Centre Gaïa
animait le cinquième défi : un quizz sur la solidarité
dans le sport à partir de questions de culture générale
et d’expositions sur des projets solidaires menés par
des sportifs (Ping sans frontières et Cuba Coopération).
Les épreuves ont été clôturées par un exercice de
polyrythmie collaborative puis un goûter bio et
équitable.
Le projet a offert un évènement convivial et solidaire
aux jeunes sportifs et habitants de Lille Sud. Les
jeunes ont pu découvrir des notions de solidarité
internationale telles que : les inégalités dans le
monde, les préjugés sur certains continents, l’accès
au sport pour les femmes, les défis
environnementaux, des idées de projets de solidarité
dans le sport, etc. Ils ont également vécu un moment
de coopération, dans un cadre bienveillant, avec
d’autres sportifs qu’ils ne connaissaient pas,
renforçant le lien social et la solidarité locale. Une
participante a écrit dans son évaluation « je ne me suis
jamais sentie aussi intégrée ».
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Tandem Solidaire
Le tandem solidaire est un dispositif qui donne
l'occasion à des élèves, de la maternelle au lycée, de
participer à un projet d'ECSI.
En premier lieu, des binômes composés d'un groupe
d’élèves et leur équipe pédagogique et d'une
association de solidarité internationale et/ou de
développement durable du territoire régional sont
constitués. Grâce à une dynamique multi-acteurs, les
élèves peuvent ensuite s’engager concrètement
pendant une année scolaire dans leur établissement.
Le Partenariat – Centre Gaïa a construit un tandem
avec une classe de Seconde du lycée Bio Tech Douai –
Wagnonville. Le but de ce projet était de « S’engager
pour une citoyenneté durable ». 
Pour cela, trois interventions ont eu lieu durant l’année
2023 autour de la consommation et production
responsables (ODD13). Nous avons notamment animé
l’activité Mondialis’action où les élèves ont pu être
immergés dans une simulation de négociations entre
acteurs du secteur du jus d’orange. Ils ont pu prendre
le rôle d’une cueilleuse dans une orangeraie au Brésil,
du directeur de la firme transnationale Corange ou du
responsable marketing d’un supermarché en France.
Les enjeux étaient de connaître les acteurs clés du
commerce international, de comprendre les
interdépendances entre ces acteurs et l’impact
environnemental et social du commerce conventionnel.
Cette animation a été au cœur de ce tandem solidaire
et a permis d’élargir les points de vue de chacun et
chacune sur les alternatives de consommation et de
production. 

Dans le cadre de la Semaine du Développement Durable 2023 (SDD), les élèves de seconde pro NJPF du
Lycée Biotech de Douai / Wagnonville ont pu participer à notre Tandem Solidaire.

Les objectifs pédagogiques du projet étaient de
permettre aux élèves d’appréhender les enjeux de la
mondialisation, ses effets et impacts dans le monde et
de les sensibiliser sur leur façon de consommer en
leur présentant des alternatives plus responsables.
Cela leur a permis de mieux comprendre et de
s’intéresser aux conséquences de nos manières de
consommer sur l’environnement et sur les droits
humains.
D’après les retours oraux des élèves, les impacts de ce
projet sont les suivants :

Une meilleure compréhension du fonctionnement
du commerce international, de ce que cela
implique comme moyens et ressources ;
La découverte et/ou l’approfondissement des
manières alternatives de consommer ;
Le développement de leur esprit critique et donc
une certaine volonté de changer leurs manières de
consommer ;
Une facilitation à la prise de parole en groupe.
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Plus de 399 jeunes de 15 à 18 ans sensibilisés
Les outils pédagogiques créés autour des enjeux de la
préservation de l’eau, l’alimentation durable, la
pauvreté, le genre et la gouvernance locale ont été
utilisés pour les ateliers proposés par le Centre Gaïa.
Au cours de 24 séances, l’équipe du Centre Gaïa a
travaillé auprès de publics scolaires, de groupes en
centres sociaux, de volontaires en service civique, etc.
Parmi eux, 106 jeunes étaient considérés comme
faisant partie d’un public « éloigné » de l’ECSI. Le
Partenariat - Centre Gaïa a notamment accueilli des
personnes du milieu rural, du bassin minier, de
quartiers prioritaires ou des personnes migrantes.

L’accueil de « L’Hémicycle » à Loos
En 2023, l’activité phare du projet a été l’accueil de
l’installation « L’Hémicycle ». Construit lors du projet
MOOD, cet atelier immersif autour des questions de la
qualité de l’air s’est déroulé dans six classes au lycée
Saint Vincent de Paul à Loos du 17 au 20 novembre
2023. En recréant les conditions de négociations
internationales lors d’une assemblée de l’ONU, les
élèves ont incarné avec plaisir et motivation leurs
personnages : dirigeants d’entreprises, responsables
de collectivités territoriales, membres de la société
civile ou chefs et cheffes d’état.

Projet ACT’ODD
Coordonné par Kurio’z et co-financé par l’Agence Française de Développement (AFD), le projet ACT’ODD vise à encourager une transition
citoyenne et solidaire en sensibilisant le plus grand nombre de jeunes de 12 à 25 ans à travers la France. Il rassemble sept structures
d’ECSI avec qui Le Partenariat - Centre Gaïa échange sur ses pratiques pédagogiques, imagine de nouveaux outils et coordonne la
sensibilisation des jeunes aux objectifs du développement durable (ODD). L’année 2023 a été la dernière année de ce projet triennal. 

Agir en Citoyens pour les Transitions et les Objectifs de Développement Durable

Atelier immersif « L’Hémicycle » au Lycée Saint Vincent de Paul à Loos

Une inclusivité renforcée
Dans le but d’adapter davantage les animations
Act’ODD aux publics rencontrés, leur bonne application
du principe d’inclusivité a été interrogée en 2023. Par
exemple, la question du genre est désormais abordée
dans l’introduction de chacun des jeux et nous
veillons à ce que les formulations soient inclusives.
L’un des ateliers sur les inégalités entre les hommes et
les femmes (Cheval de Bataille) a d’ailleurs été produit
dans une nouvelle version, adaptée à un public
LBTQIA+ : « Le combat de la licorne ».

Une démarche « dispositif suivi-disposition »
La fin du projet triennal a également été l’occasion de
finaliser des outils pour un dispositif de suivi et
d’évaluation de l’impact de nos activités sur les
représentations des jeunes au sujet des ODD. Trois
outils concrets ont été développés par les partenaires
du projet ACT’ODD et seront utilisés lors des
animations à venir dans le prochain triennal.
Rendez-vous en 2024 pour un nouveau projet Triennal :
ACT’ODD 2 !
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Projet I-can

Rezndez-vous des partenaires à Turin les 22 et 23 février 2023
La dernière réunion transnationale de ce projet a eu lieu les 22 et 23 février à Turin en Italie.
Cette réunion a permis aux partenaires de faire le bilan sur les activités réalisées et sur la fin du
projet. Les partenaires ont évalué le projet dans sa globalité afin d’étudier l’impact, les réussites
et difficultés. 
Différents outils ont été créés durant le projet : 

Un guide d’action pour la protection du climat à destination d’enseignants et
d’enseignantes, d’élèves et de responsables politiques : Penser de manière critique,
collaborer durablement et agir justement. Ce guide suscite la pensée critique pour aider les
apprenants et apprenantes à s’identifier au problème et ainsi contribuer à agir en faveur du
climat. 
Un Kit de conférence climatique soit un guide de l’enseignant pour l’organisation de
Conférences climatiques et l’accompagnement aux mesures d’actions pour la protection du
climat. Ce Kit contient des ressources et activités à destination des enseignants et
éducateurs. 
Une plateforme communautaire en ligne pour les enseignants et éducateurs.

Parallèlement à la création de ces outils, les partenaires du projet ont accompagné des
professeurs et des classes de collège pour présenter le Kit de conférence climatique et animer
des Conférences climatiques. Ce projet a eu un impact bénéfique dans la compréhension du
changement climatique par les jeunes et dans la valorisation et la facilitation de la prise de
parole en public. 
Aussi, un nouveau projet a commencé en mars 2023, Citizens For Climate (C4C) reprenant
certains objectifs du projet I-CAN telles que l’animation de Conférences climatiques, cette fois-ci
à destination des lycéens et lycéennes. 

Le projet I-CAN (International Climate Action Network), lancé en novembre 2020, s’est terminé en avril 2023. I-CAN avait pour objectif de
faire participer les jeunes à une réflexion critique sur le changement climatique en proposant à des enseignants de mener des
simulations de conférences climatiques dans leur classe.
Ce projet européen, financé par Erasmus +, était piloté par le Liverpool World Center (Royaume-Uni) et mené en collaboration avec Le
Partenariat – Centre Gaïa, Diciannove Coop et LABC (Italie), Anthropolis (Hongrie) et InterClimate Network (Royaume-Uni).

International climate action network / Réseau international d'action pour le climat
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Événement de restitution de projet en Avril 2023
Le 12 avril 2023 a eu lieu l’événement de restitution du projet I-CAN, 19 participants (enseignants en activité ou à la retraite,
professionnels de l'éducation nationale et associations) étaient présents.
Lors de cet événement, nous avons eu l'occasion de présenter le projet I-CAN, des activités aux résultats tels que la boîte à
outils interactive permettant d’accompagner les professeurs de collège dans l’éducation au changement climatique. Cette boîte
à outils est divisée en cinq thèmes avec des activités pour développer les connaissances et les compétences des enseignants.
Enfin, les participants ont pu prendre part à un débat mouvant afin d'échanger sur la symbiose entre l'éducation et la lutte
contre le changement climatique. Les débats ont été enrichissants et instructifs.

Résultats : 
Plus de 500 collégiens et collégiennes ont participé à une Conférence climatique 
Plus d’une centaine de professeurs a été formé à l’éducation au changement climatique 
Plus de 500 téléchargements du Guide d’action climatique 

Pour aller plus loin :
Boîte à outils : Boîte à outils :  
Site internet I-CAN : https://www.icanproject.eu/fr/ 
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Cette année, Le Partenariat - Centre Gaïa a démarré un
nouveau projet européen nommé « Citizens for Climate »
(C4C), que l’on peut traduire par « Citoyens pour le Climat ».  
Co-financé par l’Union Européenne, il a pour objectif de
favoriser la participation démocratique et l’activisme des
jeunes sur le changement climatique dans quatre pays :

Le projet C4C fait suite au projet I-CAN. Il est piloté
par CIFA (Italie) et mené par Anthropolis (Hongrie),
Cooperativa 19 (Italie), CWEP (Pologne), Labc (Italie) et
Le Partenariat - Centre Gaïa (France).
Un parcours d’accompagnement est proposé tout au
long de l’année scolaire 2023-2024, auprès de cinq
classes de lycéens :

Introduction et présentation des enjeux du
dérèglement climatique,
Un atelier de simulation de Conférence des
Nations Unies sur le changement climatique,
Une recherche participative menée par des élèves
selon l'approche des sciences du comportement,
Une mobilité européenne,
L’organisation d’un évènement de plaidoyer auprès
des élus locaux,
La conception d’une campagne européenne sur le
dérèglement climatique,
Pour terminer sur une visite du Parlement
européen à Bruxelles à l’automne 2024.

La première étape du projet a consisté à identifier des
classes intéressées. Deux lycées de la métropole
lilloise se sont lancés dans l’aventure : le Lycée
Fénelon à Lille et le lycée Saint Vincent de Paul à Loos.

Citizens for Climate

Les premiers parcours ont démarré au mois d’octobre
2023. Le Partenariat-Centre Gaïa a formé cinq classes
de seconde, première et terminale aux enjeux du
dérèglement climatique et à la gouvernance mondiale
à travers des activités de pédagogie active. 
En parallèle, une formation a été proposée aux
enseignants, éducateurs ou salariés d’association, afin
de leur présenter la panoplie des outils développés
dans le cadre du projet I-CAN pour aborder le
dérèglement climatique en classe. Ces formations se
poursuivront en 2024.
Le  Partenariat - Centre Gaïa a également participé à la
rédaction et la traduction en français du manuel « Les
institutions européennes et le changement climatique :
comment ça marche ? ». Il est téléchargeable librement
sur le site web du projet. 
En 2024, le projet proposera aux lycéens d’aller plus
loin dans la démarche en rencontrant leurs camarades
européens, en organisant un évènement à destination
d’élus et en montant une campagne européenne de
sensibilisation au dérèglement climatique. Le manuel
sera un support pour accompagner la mise en place de
la campagne européenne par les lycéens.
Pour en savoir plus sur ce projet, rendez-vous sur le site
web : https://citizens4climate.eu

France, Hongrie, Italie et Pologne. Citizens for Climate donne aux jeunes les moyens de développer de nouvelles
compétences, techniques et stratégies pour faire entendre leur voix et sensibiliser leur entourage aux
problèmes environnementaux locaux notamment aux questions de changement climatique. Il se terminera en
février 2025.
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« J'ai adoré le projet, c'était super intéressant ! J'ai bien
aimé les interventions au lycée, on a pu apprendre
beaucoup de choses mais de façon "ludique" comme le
débat que j'ai beaucoup apprécié car on se rend compte
des situations dans d'autres pays et on essaye de trouver
des compromis (c'était très drôle). Même lorsqu'on a
élaboré le questionnaire on a pu, tous ensemble, donner
nos opinions, notamment pour trouver les questions qui
seraient les plus pertinentes à poser à des lycéens pour
qu'ils soient les plus honnêtes et réceptifs, ce qui a bien
marché. Sans compter que les intervenantes étaient
incroyables, super gentilles et bienveillantes. » 

TÉMOIGNAGE DE CILYA, ÉLÈVE EN TERMINALE

Simulation de Conférences des Parties de l’ONU sur le déréglement climatiqueSimulation de Conférences des Parties de l’ONU sur le déréglement climatique



L’année 2023 du projet Games for Goals a été marquée par la tenue de plusieurs activités importantes : un séminaire avec des instituteurs et institutrices des différents pays partenaires,
deux mobilités étudiantes et deux réunions transnationales (c’est-à-dire des rencontres entre les partenaires du projet).

Le projet Games For Goals - co-financé par le programme Erasmus+ de l’Union Européenne - vise à fournir des outils innovants d’éducation à la citoyenneté, à la
solidarité et au développement durable en Europe pour les écoles primaires. Un outil innovant ? Le consortium a défini plusieurs éléments pour que ce soit le
cas : actif, participatif, ludique, systémique, multidisciplinaire, créatif, orienté vers le passage à l’action, collaboratif, inclusif ! Le projet aboutira notamment à
la publication d’un catalogue de ressources innovantes issues des différents pays du projet, à la création de trois jeux éducatifs clés en main, et à l’élaboration
d’un outil méthodologique permettant à des instituteurs et institutrices d’adapter leurs démarches pédagogiques vers des approches plus innovantes.
Les trois jeux seront créés à partir de prototypes élaborés lors de mobilités étudiantes. Deux ateliers avec des instituteurs et institutrices sont aussi prévus
dans le projet afin de renforcer son ancrage avec les réalités de terrain en France, Belgique, Allemagne, ainsi qu’au Portugal et aux Pays-Bas.

Games for Goals

Elaboration du jeu “Aquaheroes, les héros de l’eau”.

Games for Innovative Global Citizenship Education for the Sustainable Development Goals / « Des jeux pour les Objectifs de Développement Durable »

Animation participative collective autour de la Polyrythmie.

2023 : Le projet se poursuit à un rythme effréné !
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Le premier jeu développé a bien avancé, avec plusieurs
sessions tests réalisées dans différents pays, et notamment
dans une classe de Roubaix pour la France. Ce jeu
s’appellera « Aquaheroes, les héros de l’eau » et offre une
diversité de mini-jeux autour d’enjeux liés à l’eau :
sécheresse, inondations, pollutions, gaspillage. Les élèves de
primaire qui y joueront pourront ainsi découvrir comment
redonner vie à une rivière, et imaginer ensemble des actions
à mettre en place localement !
En parallèle, les membres du consortium ont également
publié un premier article scientifique qui présente les
objectifs du projet. Cet article a été présenté lors d’un
événement universitaire au Portugal. D’autres articles, à
venir, permettront de capitaliser sur les méthodes utilisées
lors des événements du projet, et sur son impact général. Un
groupe de travail s’est d’ailleurs constitué au sein du
consortium pour élaborer un outil robuste de recueil de
données d’évaluation pour la dissémination à venir des
livrables du projet. Cet outil sera inspiré de la méthode
SAMR (substituer, améliorer, modifier, remplacer) qui permet
d’analyser le niveau de changement induit par l’introduction
de nouvelles méthodes dans les pratiques éducatives.

11 instituteurs impliquées dans le projet !
Du 27 février au 1er mars, 11 instituteurs et institutrices se
sont retrouvés à Poitiers pour un workshop dédié à la
caractérisation des étapes suivantes dans le projet. 

Premier séminaire avec instituteurs et institutricesPremier séminaire avec instituteurs et institutrices  

Résultats  et activités 2023
Plus de 50 étudiants impliqués dans le projet pour créer les
jeux ! 
La première mobilité étudiante du projet a eu lieu à Porto
(Portugal) du 7 au 13 mai. Ce sont près de 30 étudiants et
étudiantes des universités partenaires qui ont travaillé
ensemble à la conception du prototype du premier jeu
autour de la thématique de l’eau. Le processus collaboratif
entre les différentes équipes était une nouveauté pour le
consortium et a mené à un foisonnement d’idées !
La seconde mobilité étudiante a eu lieu à Anvers (Belgique)
du 12 au 18 novembre. Cette fois-ci, ce sont 24 étudiants qui
ont collaboré pour élaborer le deuxième prototype autour
des enjeux liés à la protection de la biodiversité. Le
processus de travail avait été amélioré pour obtenir un
résultat encore plus avancé. Le développement de ce jeu
sera réalisé courant 2024.

Au programme : séances d’interconnaissance et sessions de
formation autour de l’ECSI et de la pédagogie active, puis
réflexions collectives pour identifier les thématiques des
trois jeux qui seront créés par la suite. Des critères à
prendre en compte, notamment concernant les spécificités
de la tranche d’âge ciblée (8-10 ans), ont également été
identifiés.

Deux réunions transnationales
Le séminaire s’est poursuivi sur une réunion transnationale
(c’est-à-dire une rencontre entre les partenaires du projet),
à Poitiers également, les 2 et 3 mars. Des termes de
référence, ou consignes, ont été élaborés pour la conception
des trois jeux et les membres du consortium ont commencé
à se projeter dans l’organisation de la première mobilité
étudiante.
Plus tard dans le projet, une autre réunion transnationale a
eu lieu à Anvers (Belgique) les 21 et 22 septembre afin de
préparer la seconde mobilité étudiante. L’accent a été mis
sur la méthode d’accompagnement des étudiants, afin de
renforcer la dimension collaborative dans l’élaboration du
prototype du jeu. Le rôle des différentes équipes et le
programme de la semaine ont ainsi été retravaillés pour
permettre plus de liens vers un objectif partagé entre les 24
étudiants. Au lieu de travailler sur différentes parties du jeu,
les différentes équipes se répartiront plutôt des tâches :
règles, graphisme, contenu, etc.

Test du jeu “Aquaheroes, les héros de l’eau”.
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Formation des éducateurs et éducatrices à l’ECSI 
Le Partenariat – Centre Gaïa a réalisé une formation
d’ECSI en septembre 2023 pour sensibiliser et outiller
les éducateurs et éducatrices, en particulier celles et
ceux travaillant avec un public en situation de
handicap. Cette formation a permis d’abord de
découvrir l’ECSI et aussi de tester divers outils
pédagogiques et d’évaluer leur niveau d’inclusivité.
La première partie de la formation était consacrée à
la découverte des principes fondamentaux de l’ECSI.
Les participants et participantes ont exploré les
concepts de solidarité et de citoyenneté et ont
examiné comment intégrer ces valeurs dans leur
travail quotidien.
Une seconde partie de la formation a été dédiée à
l’échange d’expériences et aux retours sur le niveau
d’inclusivité des outils testés. Les éducateurs et
éducatrices ont partagé leurs observations sur la
possible adaptation de ces outils pour un public en
situation de handicap. Ces retours ont contribué à
identifier les forces et faiblesses des différents outils,
permettant ainsi d’affiner la mise à jour de ces outils.

Le projet ACCESS lancé en novembre 2022 et financé par Erasmus+, a pour objectif de soutenir l’inclusion des jeunes avec moins d’opportunités en Europe à
travers l’ECSI. Ce projet succède au projet PULSE qui avait pour objectif d’identifier les bonnes pratiques pour favoriser l’inclusion des jeunes ayant moins
d’opportunités et encourager la collaboration en matière de pédagogie active dans l’ECSI en Europe : https://padlet.com/lepartenariat/pulse-
knu674xjeaqiaogz. 
Le projet PULSE a pris fin le 31 janvier 2023.

Projet ACCESS
Active Citizenship to Cooperate for Equality, Sustainability and Solidarity / Une citoyenneté active pour coopérer pour l’égalité, la durabilité et la solidarité

Les participants et participantes ont souligné la
richesse de la formation tant par la découverte de
nouvelles méthodes pédagogiques que par les
réflexions communes qui ont pu émerger.
Cette formation dédiée à l’ECSI a démontré que
l’inclusivité peut être intégrée de manière efficace
dans l’ECSI. Les outils pédagogiques testés et les
retours d’expérience ont permis de franchir des
étapes significatives vers une éducation plus inclusive
et accessible pour toutes et tous. Cette initiative
inspire à penser l’éducation comme un moyen
puissant d’émancipation pour tous les apprenants et
apprenantes.

L’inclusion, l’accessibilité et l’interculturalité au
cœur du projet ACCESS
Dans le cadre du projet ACCESS, un atelier de travail
de trois jours réunissant les partenaires du projet et
des éducateurs et éducatrices d’Espagne, d’Hongrie et
de France a eu lieu en novembre 2023.

Les objectifs de cet atelier étaient d’échanger sur les
compétences de chacune et chacun en termes d’accessibilité et
d’inclusivité et de déterminer les termes de référence (c’est-à-
dire le but, la structure, les propriétés et les méthodes) d’un
livret pédagogique qui sera disponible en septembre 2024. Ce
livret, à destination de professionnels travaillant dans
l’éducation et/ou auprès de jeunes avec moins d’opportunités,
présente des méthodes d’ECSI inclusives accompagnées d’outils
pédagogiques utilisables.
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Les éducatrices hongroises travaillent avec des jeunes
encadrés par la protection de l’enfance ; les éducateurs
et éducatrices en Espagne travaillent avec des jeunes
sans formation ni emploi ; et, en France, avec des jeunes
en situation de handicap.

Ces différents publics favorisent un bel échange de
compétences et enrichissent les réflexions concernant
les pratiques et méthodes de l’ECSI dans le domaine de
l’accessibilité et de l’inclusivité. Une des premières
étapes de l’atelier a donc été la présentation des
différents publics, ainsi que des pratiques éducatives
existantes dans chaque pays. Les participants et
participantes ont partagé des besoins en fonction des
différents publics pour des activités d’ECSI réussies,
créant ainsi une base solide d’éléments essentiels à
intégrer dans le livret pédagogique. Cette phase a permis
de reconnaître la richesse des diversités éducatives et
de stimuler une réflexion commune.
Au cœur de l’atelier se trouvait l’enjeu majeur de définir
les termes de référence du livret pédagogique : des
groupes de travail ont été formés afin de réfléchir aux
objectifs, résultats attendus, impacts... de ce livret. Les
termes de références ont donc pu être écrits et validés
après une mise en commun. 

Les participants et participantes internationaux ont par
ailleurs eu l’opportunité d’apprendre les uns des autres
et d’explorer différentes méthodes et approches
pédagogiques. Cet atelier de travail transnational a donc
été une réussite, démontrant le potentiel coopératif
entre les différents éducateurs, éducatrices et
partenaires de ce projet européen innovant !

Nouvelle rencontre des partenaires à Lille au
Partenariat – Centre Gaïa
Un an après le lancement du projet, les partenaires du
projet ACCESS se sont retrouvés à Lille en novembre
pour une deuxième réunion de projet. Le but de cette
rencontre était de faire un point sur nos avancées et de
discuter des prochaines étapes du projet. 
Après avoir défini les objectifs et contenu d’un toolkit
(boîte à outils) sur les méthodes d’ECSI inclusive lors de
notre atelier de travail, nous avons commencé à
l’élaborer durant notre réunion. Celui-ci sera donc
utilisable par les éducateurs et éducatrices européens
dès septembre 2024. 
Nous avons également entamé la préparation de la
mobilité des jeunes avec moins d’opportunités prévue
du 24 au 28 juin 2024 à Valencia (Espagne). 

Financement Récital de Lianes Coopération
Le Réseau Régional Multi-Acteurs (RRMA) Lianes
Coopération bénéficie d’un financement de l’Agence
Française de Développement (AFD) appelé Récital.
L’objectif général de ce fond est de renforcer les
initiatives d’ECSI des acteurs associatifs des Hauts-de-
France dans une logique multi-acteurs et d’amplifier
l’impact. Dans le cadre de ce financement, le projet
Mobilis’Action a été créé pour compléter le projet
européen ACCESS. En effet, Mobilis’Action vise à
favoriser l’inclusion sociale de jeunes en situation de
handicap au travers de l’ECSI. Différentes activités sont
en cours telles que l’animation d’activités du Centre Gaïa
auprès de jeunes des Hauts-de-France en situation de
handicap. 
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Test du jeu “Cheval de bataille” avec les éducateurs et éducatrices pendant
l’atelier de formation.

Formation des éducateurs et éducatrices au Partenariat - Centre Gaïa.
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Programme AGIS !
Appui à la gouvernance pour l’insertion socio-économique des personnes vulnérables 

Un volontariat d’échanges et de compétences avec
Impulsions Métropole Sud a eu lieu en novembre et
décembre 2023 : quatre professionnelles de l'insertion
d'Impulsions Métropole Sud ont participé à un Volontariat
d'Échanges et de Compétences au Sénégal et en Guinée. Ce
programme, financé par le FONJEP, a facilité la collaboration
avec divers acteurs locaux, incluant des institutions
gouvernementales, des structures de formation et
d’insertion professionnelles, ainsi que les organisations de
la société civile (OSC) de mise en œuvre qui assurent
notamment le suivi des bénéficiaires, pour renforcer les
compétences et promouvoir des échanges interculturels.
Elles ont notamment appuyé les équipes sur l'amélioration
des outils de gestion des bénéficiaires et de la relation
entreprise, et notamment sur la création d'une base de
données prévue pour 2024 au Sénégal, visant à améliorer la
formation et l'insertion professionnelle dans la région.
Le Comité d’experts, qui a vu le jour en 2022, s’est réuni trois
fois en 2023 et a notamment permis de définir les objectifs
des missions de VEC qui ont eu lieu en novembre et
décembre 2023 avec Impulsions Métropole Sud. 
En Guinée, le Conseil National de la Jeunesse de Guinée
(CNJ-G) a été mis en place avec des conseils communaux,
préfectoraux et régionaux de la jeunesse. Ensuite, le CNJ-G a
été installé sous la présidence du Premier ministre qui avait
à ses côtés le ministre de la Jeunesse et des Sports. Le CNJ-G
est une « plateforme d’expression de consultation, de
concertation, de coordination, de représentation et d’actions
[…]. Cette plateforme sert d’interface entre ses membres et
les pouvoirs publics, les partenaires au développement, les
organisations sous-régionales, régionales et internationales
de la jeunesse ». 
Maison Mère, ONG partenaire accompagne 41 femmes
depuis avril 2023. 

Parmi ces 41 femmes, 12 font partie du projet Agis! à Mamou.
Des sensibilisations contre les violences basées sur le genre
(VBG) ont été menées. Des ateliers thématiques ont été
organisés ; ce sont des espaces de discussions entre les
différents acteurs impliqués dans la gestion des VBG dans la
Préfecture de Mamou. Ces ateliers favorisent l’émergence
d’idées et approches innovantes dans la coordination des
actions collectives face aux VBG. Des conventions ont été
signées avec L’Union Guinéenne des Volontaires du
Développement (UGVD) et l’Action pour le Développement
Intégré Durable (ADID). UGVD accompagne 70 femmes à
travers des groupements féminins agricoles pour
développer la transformation agroalimentaire à Labé. ADID
accompagne 46 jeunes dans les métiers de l’artisanat à
Labé. 
Au Sénégal, l’année a été marquée par les études de
l’Agence Régionale de Développement (ARD) de Saint-Louis,
avec notamment un diagnostic des dispositifs d’appui à
l’emploi et l’employabilité des jeunes dans la région de
Saint-Louis. L’étude a été restituée lors d’ateliers
départementaux à Saint-Louis, Dagana et Podor, puis lors
d’un atelier régional au niveau de l’ARD de Saint-Louis. 
Pour le projet Agis! au Sénégal, l’accent a été mis sur le
programme des Jeux Olympiques de la Jeunesse (JOJ) Dakar
2026 désormais dénommé Initiative FIT ! qui vise à améliorer
l’emploi décent des jeunes sur toute l’étendue du territoire
du Sénégal, dans le contexte des JOJ Dakar 2026. Il est
impulsé par le Ministère de la Formation professionnelle, de
l’Apprentissage et de l’Insertion et le Comité d’Organisation
des JOJ 2026, en collaboration avec la Team Europe. Le
Partenariat est désigné comme APO (Accord de Partenariat
Opérationnel) de la composante LuxDev dans les régions de
Saint-Louis, Matam et Louga. groupements féminins agricoles

avec transformation agroalimentaire

métiers de l’artisanat

femmes victimes de VGB

Mamou

46

70

12

Nombre de bénéficiaires 
par commune en Guinée
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Pita
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Enfin, une convention de partenariat a été signée avec la
Fondation Moubadara au Maroc pour la Jeunesse et
l’Entrepreneuriat (FMJE). Cette nouvelle convention a permis
de responsabiliser davantage la FMJE dans la déclinaison et
la mise en œuvre du projet dans les provinces de
Marrakech, Safi et Al Haouz en s’appuyant sur la qualité de
leur travail d’insertion des jeunes par l’entrepreneuriat
reconnu par les autorités locales. La fondation a mené les
activités suivantes pendant l’année 2023 : inscription et
entretien pour les nouveaux apprenants, formation pré-
création en entrepreneuriat des apprenants sélectionnés
(40h), formation post-création des apprenants sélectionnés
après présentation et sélection devant le comité interne de
la FMJE et le CPDE et CPDH (40h), suivi des projets
subventionnés. 

Bénéficiaire formé à la couture au Centre Diapalanté à Saint-Louis
du Sénégal

Au Sénégal, le projet Initiative FIT ! démarrera
prochainement, marquant une étape importante dans le
développement local. L’accompagnement continu du public
vulnérable à travers un parcours d’insertion personnalisé.
En Guinée, les discussions se poursuivront avec le PNUD et
la Direction nationale de l’Emploi et de l’Entrepreneuriat
concernant le développement de la filière Briques de Terre
Stabilisée (BTS) à Labé. De plus, le projet 
« Jeune entrepreneur » va être lancé à Labé dans le cadre
de la coopération décentralisée avec le Sicoval, permettant
à 15 jeunes de bénéficier de ce programme novateur.
L'accompagnement des 128 bénéficiaires de 2023 continuera
également, avec l'intégration des 15 nouveaux participants
du programme « Jeune entrepreneur ». Au Maroc, une
nouvelle formation sera lancée pour soutenir 28 personnes
dans le processus de création de coopératives et dans la
gestion de celles-ci, renforçant ainsi les capacités locales en
matière de gestion coopérative.

Perspectives pour début 2024

Nombre de bénéficiaires 
par domaine de formation au Sénégal

( Centre Diapalanté)

Nombre de bénéficiaires au Maroc
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Initiative FIT !
Sous l’impulsion du Comité d’Organisation des jeux Olympiques de la Jeunesse (COJOJ) Dakar 2026 et du Ministère de la Formation professionnelle, de l’Apprentissage et de l’Insertion
(MFPAI), l’Initiative « Formation professionnelle et Emploi – Horizon JOJ 2026 » désignée par « Initiative FIT ! » a été lancée en Novembre 2023. Cette initiative, construite dans une
démarche Team Europe, est cofinancée par l’Union Européenne, l’Allemagne, la France, l’Italie, le Luxembourg, les Pays Bas et la Suisse. 

Quatre agences déploient des programmes spécifiques :
L’Agence Française de Développement (AFD). 
L’Agence Italienne de Coopération pour le
Développement (AICS). 
L’Agence Luxembourgeoise pour la Coopération au
Développement (LuxDev).
L’Agence Allemande de Coopération au
Développement (GIZ). 

Objectif général : Accompagner les jeunes vers des
métiers décents et durables dans les métiers liés à
l’organisation des JOJ Dakar 2026 ainsi qu’à son héritage. 
Dédiée à l’insertion professionnelle de la jeunesse, dans
le contexte des JOJ Dakar 2026, premier événement
olympique en terre africaine, l’initiative FIT ! (qui signifie 
« courage » en wolof) est également une contribution
majeure au plan d’héritage des JOJ Dakar 2026.

Concrètement, l’initiative FIT ! permettra de :
Déployer des formations nouvelles, pour des métiers
d’avenir, dans des secteurs tels que l’audiovisuel, les
transports, le numérique, l’hôtellerie-restauration, la
sécurité : au moins 25 000 jeunes y seront formés ;

En novembre et décembre 2023 a eu lieu la phase de
cadrage et de mise en place pour un début des activités en
janvier 2024. Voici les perspectives prévues : 

Mise en œuvre des chantiers écoles dans six
établissements par région.  
Suivi accompagnement des jeunes sur les chantiers
écoles. 
Organisation des Olympiades des métiers au niveau
des départements et régions et promotion des
champions au niveau local. 
Appui des établissements de formations
professionnelles dans les approches « Sport &
Développement ». 
Renforcement en capacités des structures d’insertion
et de formation à l’échelle des territoires
(Organisations de Société Civile & Centres de
formation). 
Accompagner 200 jeunes par région dans des parcours
d’insertion et de formation.

Équiper des dizaines de centres de formation
professionnelle en infrastructures sportives, des
infrastructures qui seront construites par et pour les
jeunes, sous forme de « chantiers   écoles », qui
profiteront à 40 000 utilisateurs et permettront la
promotion des valeurs olympiques et du sport ;
Offrir un accompagnement professionnel à près de 3
000 jeunes volontaires impliqués dans l’organisation
des JOJ, pour faire de cet engagement un véritable
tremplin professionnel ;
Mettre à disposition au moins 3 000 bourses de stage
ou de premier emploi pour l’insertion de jeunes
diplômés, en partenariat avec le secteur privé.

Le Partenariat - Centre Gaïa est mobilisé comme
organisation de la société civile avec accord de partenariat
opérationnel pour mettre en œuvre les activités prévues
dans le programme de l’Agence Luxembourgeoise pour la
Coopération au Développement (LuxDev) pour répondre à
l’objectif spécifique suivant : "Outiller durablement les
acteurs de l'insertion professionnelle pour leur mission
d'accompagnement des jeunes dans les métiers liés au JOJ
2026". 
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Coopération décentralisée entre Saint-Laurent Blangy et Rosso
Depuis 2004, les villes de Saint-Laurent-Blangy et de Rosso (Sénégal) sont engagées dans une coopération décentralisée, officialisée par un protocole d’accord signé le 29 novembre
2004. Cette collaboration a permis de financer de nombreuses infrastructures dans les secteurs de l'éducation, de la santé, de l'assainissement et de l'agriculture, conformément au Plan
d’Investissement Communal de Rosso, élaboré avec l’appui de l’Agence Régionale de Développement de Saint-Louis.
En 2023, les deux collectivités territoriales ont exprimé leur volonté de favoriser l’action culturelle comme vecteur de développement économique et d’insertion des jeunes. À cette fin, un
diagnostic est en cours pour évaluer les dynamiques culturelles et le développement économique local. 

Diagnostic : 
Identification des acteurs culturels : Recensement des
acteurs culturels de Rosso, comprenant plus de 340
associations et groupes d’artistes.
État des lieux et analyse : Examen des activités
culturelles, mettant en évidence les forces (diversité
ethnique et culturelle, émergence de la culture urbaine)
et les faiblesses.
Impacts économiques : Identification de la grande
potentialité culturelle de Rosso, avec des activités
culturelles contribuant à la dynamique économique
locale grâce à la diversité et à l’engagement de la
jeunesse dans des domaines variés comme le hip hop,
le théâtre, et les arts traditionnels.

Le diagnostic a permis d’identifier deux structures
dominantes :

Case de la Culture de Citoyenneté et de Bon Voisinage :
Dépendant du Ministère de la Culture et de la
Commission Nationale de Gestion des Frontières,
organise environ cinq activités annuelles.
Maison des Cultures Urbaines (MCU) : Centre
d’animation et de formation créé par l’Association des
Jeunes pour le Développement Culturel de Rosso
Sénégal (AJDCRS), active dans la promotion du Hip Hop
et des valeurs humanistes, avec une dizaine d’activités
annuelles.

PRINCIPALES ACTIVITÉS MENÉES EN 2023
Plan d’actions :

Concertation entre les acteurs culturels et la
commune : Animation d'un processus de concertation
pour identifier des projets culturels portés par les
jeunes et les femmes, visant le développement du
secteur culturel et économique local.
Validation et restitution : Organisation de séances de
restitution pour la commune, les femmes et les jeunes
porteurs de projets, aboutissant à la validation de
l'étude et à la production d'un rapport diagnostic.

Le plan d’action a permis à Saint-Laurent-Blangy et Rosso
d’identifier deux actions principales : 

Appuyer la Commune dans la création de son agenda
culturel, avec des recommandations pour une synergie
des acteurs culturels et une dynamique culturelle
durable.
Promouvoir et soutenir les métiers de la culture en
tenant compte des besoins en formation des jeunes,
en identifiant des filières de formation qualifiantes, en
créant une bourse pour cofinancer ces formations et
l'acquisition de matériel, avec un engagement des
bénéficiaires à contribuer bénévolement aux activités
de la Maison des Cultures Urbaines de Rosso, un
objectif atteint à 50% avec des jeunes déjà en
formation à Saint Louis.

Les chiffres clés :Les chiffres clés :
11 diagnostic culturel réalisé et soutien à des diagnostic culturel réalisé et soutien à des
projets culturelsprojets culturels  
Collaboration avec quatre structures quiCollaboration avec quatre structures qui
encadrent une centaines de bénéficiairesencadrent une centaines de bénéficiaires
dans le domaine de la culturedans le domaine de la culture
28 350 personnes sensibilisées28 350 personnes sensibilisées  

Tenue traditionnelle de l'ethnie sérère à l'occasion du festival sargal
djiguene. C'est un shooting mais tu remarqueras que le tee-shirt est à
l'effigie du festival.
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Projet de gestion des déchets Laaounate
Le projet qui vise à appuyer la mise en place d'un service communal de collecte, tri et valorisation des déchets, concerté, efficace et durable dans la commune de Laaounate est rentré
dans sa phase finale en 2023. 

Après l’étude de dimensionnement du réaménagement de
la décharge de Laaounate en 2022, la réalisation des
différents travaux a pu être menée pendant l’année 2023.
Grâce à l’appui dans le suivi des activités par le cabinet
Spectra Conseils, la décharge est devenue fonctionnelle
en juillet 2023. Avec une longueur de 250 mètres, la
décharge occupe une surface de 3,4ha. Les travaux ont
consisté dans le déplacement des déchets vers une zone
de stockage temporaire, afin de permettre le creusage de
casiers (sept mètres de profondeur) pour l’enfouissement
de déchets. Suite à l’enfouissement, une couverture de
terre a été placée pour éviter l’érosion et limiter
l’infiltration des eaux.
Accompagnés par le cabinet Spectra, les chiffonnières et
techniciens de Laaounate ont étés sensibilisés aux
bonnes pratiques concernant la décharge et
bénéficieront d’un nouvel accompagnement en 2024 pour
les activités de tri et valorisation de déchets.

Activités menées en 2023
Le projet prendra fin en 2024 avec la réalisation des
activités suivantes : 

Construction d’une plateforme de tri dans la décharge ; 
Installation d’un système d’arrosage pour les arbres de
la décharge ; 
Continuer la collaboration avec la coopérative de
chiffonnières pour les activités de tri-valorisation ; 
Mise en place d’un plan de sensibilisation de la
population, notamment pour le milieu scolaire ; 
Finalisation de la sécurisation de la cuve de biogaz et
formation du personnel de l’abattoir.

Perspectives pour 2024

Décharge de Laaounate. p. 33



PAGODD
Programme d’appui à la gouvernance des OSC pour le développement durable

Les derniers mois de mise en œuvre du Programme
d’appui à la gouvernance des OSC (Organisations de la
Société Civile) pour le développement durable (PAGODD),
ont contribué à la finalisation du plan communal de
gestion des déchets solides qui permet à toutes les
parties prenantes - c’est-à-dire au Conseil Communal, aux
structures administratives concernées, aux PME opérant
sur le terrain, en collaboration avec la société civile et les
partenaires au développement - d’établir un programme
pluriannuel des actions, adaptées aux réalités locales.
Ce plan, est un outil de planification stratégique et
opérationnelle visant à améliorer les performances de la
commune dans le domaine de la gestion des déchets. Il
permet de présenter la situation initiale de la gestion des
déchets dans la commune de Labé ainsi que la stratégie
permettant de l’améliorer. Cela passe, par exemple, par la
confirmation d’une délégation de service,
l’encouragement de la collecte sélective, le
développement de la valorisation des déchets et
l’amélioration et l’adaptation des infrastructures
existantes.

Améliorer la gestion des déchets dans les marchés
Radar, Daka et central de la commune de Labé.

Les deux projets sont accompagnés d’activités de
sensibilisation des habitants des quartiers où sont menées
les actions et s’inscrivent dans la stratégie communale
définie dans le plan d’action environnemental 
« Vision 2030 ».

Elaboration du plan de gestion des
déchets

En mars 2023, deux consortiums d’OSC locales ont été
retenus pour la réalisation de deux microprojets pour
l’amélioration de la gestion des déchets de Labé. Ces
projets visent à :

Convertir des dépotoirs sauvages de quatre quartiers
urbains en points de pré-collecte, pour être évacués
ensuite par les services communaux ;

Réalisation des micro-projets gestion
des déchets

Les quatre consortiums d’OSC locales retenus pour la
réalisation des projets environnementaux, ont finalisé
leurs projets. Les objectifs étaient les suivants :

Préservation des forêts classées de Thialakoun,
Sérima et Sala dans leurs limites actuelles ;
Reboisement de sites publics de la commune urbaine
de Labé ;
Gouvernance participative et mise en valeur du sous-
bassin de Touri ;
Restauration et protection des têtes de source et
cours d’eau de Ponthiounwol et Sasséwol.

Plus de 17 000 arbres ont été plantés sur les différents
sites des projets. Ces activités ont été accompagnées
d’actions de sensibilisation des riverains.

Finalisation des projets
environnement

Le PAGODD s’est officiellement terminé le 30 juin 2023,
jour où lequel s’est tenu l’atelier de clôture du projet
devant les différents partenaires de mise en œuvre, ainsi
que plusieurs organisations de la société civile et les
autorités locales. Ce fût l’occasion de retracer l’historique
de la mise en œuvre, de présenter les résultats obtenus et
de mettre l’accent sur la synergie de travail entre la
société civile, la commune de Labé et les services de l’Etat. 

Clôture du PAGODD

Les perspectives ont été partagées, notamment dans le
cadre de la coopération décentralisée entre Labé et le
Sicoval où des financements ont été acquis. De plus, le
programme REVIS démarré en juillet 2023 et cofinancé par
l’AFD s’appuie sur les bases construites dans le PAGODD et
ainsi continue de collaborer avec les acteurs locaux dans
l’amélioration de la situation environnementale en
Guinée.

Action de sensibilisation aux bonnes pratiques de gestion des déchets. p. 34



PRINCIPALES ACTIVITÉS EN 2023
900 élèves sensibilisés900 élèves sensibilisés
1 175 personnes sensibilisées directement et1 175 personnes sensibilisées directement et  
40 825 à travers les tables rondes à la radio (restauration des cours d’eau,40 825 à travers les tables rondes à la radio (restauration des cours d’eau,
bonnes pratiques environnementales)bonnes pratiques environnementales)
2 443 personnes sensibilisées aux bonnes pratiques de la gestion des déchets2 443 personnes sensibilisées aux bonnes pratiques de la gestion des déchets    
6 067 personnes sensibilisées à la préservation des berges, utilisation des bacs à6 067 personnes sensibilisées à la préservation des berges, utilisation des bacs à
ordures, tri, compostageordures, tri, compostage
8 250 personnes sensibilisées à la gestion des déchets8 250 personnes sensibilisées à la gestion des déchets  

Activité de protection des espaces naturels de Labé.Activité de protection des espaces naturels de Labé.



Programme REVIS
Programme de Renforcement des Villes Intermédiaires pour des Services Publics de qualité 

Le programme, démarré en juillet 2023, accompagne le
processus de décentralisation et développe un modèle
de gouvernance intégré et participatif à destination des
collectivités de taille intermédiaire pour l’amélioration de
la qualité des services aux habitants à travers :

Une meilleure connaissance de leur territoire, des
besoins et des acteurs et la mise en place d’une
politique fiscale pour assurer le développement de
services publics de qualité et améliorer la qualité de
vie des habitants;
Une gouvernance renforcée : sur la base des besoins
identifiés, les acteurs institutionnels et de la société
civile collaborent pour réaliser des plans d’action
sectoriels. Les collectivités sont renforcées et la
société civile est responsabilisée dans son rôle de
contrôle citoyen des activités mises en œuvre;
La réalisation de projets démonstratifs pour l’Eau
Hygiène et Assainissement (EHA) et la gestion des
déchets cofinancés par les taxes locales permet
d’impliquer la société civile et de faire émerger un
civisme fiscal.

Le programme, appuyant sa méthodologie sur des
processus de capitalisation issus du PRADALIS et du projet
ALADIN, développés par le Gret et le pS-Eau, contribue à la
réalisation de l’Objectif de Développement Durable (ODD)
11 pour l’émergence de villes et de communautés
durables. 
Les principaux impacts visés au terme des trois premières
années du programme : 

Six communes bénéficient d’organes de gouvernance
inclusifs et participatifs;

Six communes définissent avec l’ensemble des parties
prenantes leurs plans d’action en termes de fiscalité,
d’accès à l’eau, à l’assainissement et à la gestion des
déchets;
Augmentation de 15% des revenus issus de la collecte
des taxes;
La société civile est structurée et renforcée afin
d’assurer le suivi et le contrôle citoyen de la qualité
des services publics sectoriels;
Au moins 50 Organisations de la Société Civile (OSC)
sont impliquées dans la planification, le suivi et la
réalisation des politiques publiques;
Deux guides de capitalisation sont conçus et diffusés
et les communes bénéficient d’un cadre pour
échanger sur leurs expériences;
Les projets démonstratifs pour l’EHA et la gestion des
déchets permettent de renforcer le civisme fiscal et
sont co-financés par les nouvelles recettes fiscales.

Les diagnostics communaux pour dresser la situation de
référence des communes concernées ont été réalisés. 
Voici quelques éléments clés qui en ressortent :

Accès à l’eau en Guinée :
Mamou : 

47% des élèves des écoles ont accès à l’eau
potable
110 points d’eau sur 167 identifiés ne sont pas
fonctionnels

Pita : 50% des élèves des écoles ont accès à l’eau
potable
Labé :

58% des élèves des écoles ont accès à l’eau
potable

110 points d’eau sur 167 identifiés ne sont pas
fonctionnels

Accès à l’eau  au Sénégal :
Gandon : Taux d’accès à l’eau potable de près de
91%
Ourossogui : Taux d’accès à l’eau potable de près
de 70%
Rosso : Taux d’accès à l’eau potable de près de
80%

Accès à l’assainissement en Guinée :
Mamou :

57% des écoles ont des latrines dans un état
bon ou acceptable
13 blocs et 41 cabines doivent être construits
ou réhabilités

Pita : 76% des écoles ont des latrines dans un état
bon ou acceptable
Labé : 

100% des élèves ont accès à l’assainissement
265 cabines doivent être construites et 120
réhabilitées dans les écoles

Accès à l’ass ainissement au Sénégal :
Gandon : 51% d’accès à l’assainissement individuel
Ourossogui : 80.6% des ménages ont accès à des
latrines individuelles
Rosso : 85% d’accès à l’assainissement individuel
dont 30% n’ont pas de latrines réglementaires

Gestion des déchets en Guinée :
Mamou : 

1,4% de la population possède une poubelle
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Programme REVIS
Programme de Renforcement des Villes Intermédiaires pour des Services Publics de qualité 

Groupe de ramassage des déchets plastiques à Labé (Guinée)

Initiation d’un travail pour le recouvrement des taxes
à Labé : 

Prise en charge par la commune de Labé du
recouvrement des taxes de stationnement auprès
des taxi-motos
Près de 3 000 emplacements du plus grand
marché de la commune sont en cours de
codification pour faciliter le travail de
numérisation de la base de données

83% des déchets produits ne sont pas évacués
vers la décharge

Pita :
5,4% de la quantité de déchets produits par
jour évacuée par la commune 
Aucun quartier ne possède de points de
regroupement des déchets

Labé : 11% de la quantité de déchets produits par
mois évacués par la commune vers la décharge

Gestion des déchets au Sénégal :
Gandon : Pas de service de nettoiement
Ourossogui : 10% des ménages ne bénéficient pas
de service de gestion des déchets
Rosso : Baisse de la quantité de déchets entre
2020-2021 et 2022-2023

En plus des diagnostics, les principales activités réalisées
en 2023 sont les suivantes : 

Mise en place du Comité Technique National pour la
mobilisation des acteurs institutionnels et inscription
du projet dans les politiques sectorielles au Sénégal;
Mise en place des Comités techniques de suivi au
niveau des communes pour la mobilisation des
acteurs avec l’appui des partenaires techniques de
mise en œuvre au Sénégal;
Rencontre avec les élus et techniciens de Labé pour
confirmer les priorités définies dans le plan d’action
environnemental Vision 2030;
Elaboration de cartes suite aux diagnostics menés à
Labé, Pita et Mamou;
Sensibilisation à la valorisation de déchets par des
activités pratiques de transformation de pneus usés
en œuvres d’art par 25 élèves à Labé; Total : 90 481 bénéficiaires 

Nombre de bénéficiaires par ville

Groupe de ramassage des déchets plastiques à Labé (Guinée)
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PAGIE
Projet d’appui à la gouvernance intercommunale de l’eau sur les deux rives du bassin du fleuve Sénégal 

impliqués et les solutions possibles.
Mise à jour des diagnostics sectoriels eau et
assainissement : les résultats des enquêtes ont
permis de sélectionner 70 ménages prioritaires pour
les latrines individuelles, et d’identifier les écoles
prioritaires pour la réalisation d’infrastructures. 
Formation aux orientations du SDAGE de l’OMVS dans
les plans locaux d’hydraulique et d’assainissement
(PLHA)

Le projet est conçu avec la volonté de trois communes, Bakel (Sénégal), Gouraye et Sélibaby (Mauritanie), de développer des synergies entre acteurs du bassin d’une part, et d’autre part
de mener des actions concrètes en faveur de l’accès à l’eau potable, l’assainissement liquide, la gestion des déchets, la préservation et protection du fleuve Sénégal. Aussi, le PAGIE s’est
construit autour de l’idée de développer un modèle de gestion cohérent et commun pour la gestion intégrée des ressources en eau (GIRE) des deux côtés du fleuve Sénégal, tout en
agissant en faveur du développement des infrastructures et des services d’eau et d’assainissement pour les usagers.

Mise en place des comités de pilotage et de suivi et
organisation d’ateliers transfrontaliers : Pour assurer
la gestion locale de la GIRE et promouvoir un dialogue
intercommunal et transfrontalier, de part et d’autre
du fleuve Sénégal, un comité technique
transfrontalier de suivi (CTS) a été mis en place autour
des activités liées à l’Eau Hygiène et Assainissement
(EHA). Ce comité multi-acteurs regroupe diverses
structures d’élus, d’autorités, de services techniques
et d’Organisations de la Société Civile (OSC) qui
désormais, assureront la coordination transfrontalière
de la GIRE.
Renforcement et suivi des délégataires : deux ateliers
de formation réalisés à Bakel
Réhabilitation de latrines individuelles : 70 ménages
ont bénéficié de la construction de latrines
individuelles. 
Accès à l’eau potable : deux extensions d’un total de
490 mètres linéaires et une borne fontaine dont la
conduite de distribution s’étend sur 200 mètres
linéaires ont été exécutées 
Synthèse bibliographique des études et documents
de planification locale existants sur le secteur eau et
assainissement : panorama synthétique et organisé
des documents de planification sur la thématique de
l’eau, de l’assainissement sur les trois territoires
(Bakel, Gouraye et Sélibaby) 

Activités et résultats principaux : et synthèse globale intégrant quelques orientations
stratégiques du SDAGE de l’OMVS.

Aménagement des rives du fleuve : la concertation
organisée avec le chef de service des Eaux et Forêts a
ainsi permis d’informer les acteurs concernés par
l’aménagement des rives et de signer un accord pour
l’aménagement des terres, la réalisation de l’étude de
faisabilité technique et financière qui a préconisé la
construction de diguettes filtrantes permettant de
mieux conserver les eaux et qui permettraient
également de faciliter l’infiltration et la recharge de la
nappe phréatique, la réalisation des travaux
d’aménagement (délitage, ramassage, transport des
pierres et construction d’ouvrages CES/DRS).
Aménagements antiérosifs pour la conservation et la
restauration des eaux et des sols
Reboisement : pilotée par la commune de Gouraye,
cette activité de reboisement et de stabilisation des
berges a permis de produire 1500 plants qui ont été
répartis entre les trois communes (Bakel : 315 plants ;
Gouraye : 600 plants ; Sélibaby : 585 plants). 
Communication et plaidoyer : trois vidéos de court
métrage sur les problématiques de l'accès à l'eau
potable, de l'assainissement et du reboisement ont
été réalisées et diffusées à Bakel pour sensibiliser et
mobiliser les autorités régionales et nationales ainsi
que les programmes étatiques de gestion des
déchets, mettant en avant les enjeux, les acteurs 

Enseignants Enseignantes Total enseignants formés Garçons Filles

Total élèves sensibilisés

Bakel Gouraye Selibaby Total
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Campagnes de sensibilisation sur la gestion de l’eau,
son usage, les techniques de potabilisation, l’entretien

des toilettes, etc. 
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Commune Ecole Nature de l’intervention Nombre d’élèves

Bakel

Waranka
Ndiaye   Réhabilitation 4 box 543

IMBD Réhabilitation 6 box 769

Fandalé Réhabilitation 8 box 334

Bakel 3 Réhabilitation 4 box 973

Paper Kane Construction 4 box et adduction eau potable 65

Sélibaby

Sélibaby 4 Réhabilitation 8 box 276

Sélibaby 5 Réhabilitation 4 box 449

Sélibaby 9 Réhabilitation 8 box 355

Total 3764

1 Les travaux sont déjà réalisés dans cette école 
2 Ecole prise en charge par l’Inspection de l’Education et de la Formation (valorisation)

1

2

Réhabilitation de sanitaires en milieu scolaires

Latrines de Waranka Ndiaye AvantLatrines de Waranka Ndiaye Avant

Latrines de Waranka Ndiaye AprèsLatrines de Waranka Ndiaye Après
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Les différents projets sont les suivants : 
Projet d’accès à l’EHA soutenu par l’Agence de l’Eau
Artois-Picardie et l’Agence d’Urbanisme et de
Développement Pays de Saint-Omer en collaboration
avec le projet AICHA 21 du Gret. 

1.

Programme soutenu par la Fondation Free Axian pour
la réalisation de salles de classes en écoconstruction,
l’accès à l’électricité pour le développement de projets
numériques au sein des écoles et l’amélioration des
conditions d’accès à l’EHA. 

2.

Projet d’amélioration des conditions de scolarisation
et sécuritaires des populations vivant dans les zones
de production de la Société de Cultures Légumières
(SCL), de West Africa Farms (WAF)

3.

Les projets mis en place par l’association Schola Africa
: réalisation de salles de classes, de clôtures
sécurisantes et dotation de matériel. 

4.

Les projets ont permis d’atteindre les résultats suivants
sur l’année 2023 :

Sept écoles raccordées,
Six blocs sanitaires construits ou réhabilités,
Sept salles de classe construites ou réhabilitées,
Trois bornes fontaines construites ou réhabilitées.

Nombre de bénéficiaires des projets 
d’eau, hygiène et assainissement 

dans les écoles
Série 1

Odab
e N

aw
ar 

Ndatt
ou

Odab
e N

aw
ar 

2

Ariw
ele

 2

Keu
r M

bay
e P

eu
lh

Bell
y N

am
ary

0

20

40

60

80

100

120

140

Projets EHA
Projet Eau Hygiène et Assainissement
Le Partenariat - Centre Gaïa intervient dans plusieurs
écoles dans le cadre de différents projets. Ces projets ont
pour objectif principal d’améliorer les conditions de
scolarisation et d’apprentissage des enfants de la région
de Saint-Louis en s’appuyant sur la méthodologie
capitalisée dans le cadre du Programme d’Accès à l’Eau en
Milieu Scolaire (PAEMS) que Le Partenariat - Centre Gaïa a
mené de 2012 à 2022. Ces projets contribuent, entre autres,
à l’Objectif de Développement Durable (ODD) n°4 (assurer
l’accès de tous à une éducation de qualité, sur un pied
d’égalité, et à promouvoir les possibilités d’apprentissage
tout au long de la vie) et l’ODD n°6 (garantir l'accès de
tous à l'eau potable et à l'assainissement).

Ces projets intègrent : 
Une forte implication des collectivités locales qui
sont responsabilisées dans la mise en œuvre des
projets ;
Un volet sensibilisation à l’Eau Hygiène
Assainissement (EHA) dans les écoles qui permet de
sensibiliser les enfants aux bonnes pratiques en
matière d’hygiène et l’assainissement, de mettre en
place des brigades d’hygiène et du renforcement de
capacités des Comités de Gestion des Ecoles (CGE) ;
Des mesures de prise en compte des menstruations,
diminuant ainsi le taux d’abandon (déscolarisation)
des jeunes filles ;
Une stratégie d’adaptation au changement
climatique à travers la réalisation de bâtiment en
architecture de terre, en architecture bioclimatique, la
promotion des énergies solaires, mais également le
reboisement des écoles et la formation de jeunes aux
métiers dits verts. 

Borne fontaine de Ndattou. p. 40



Le 4 juillet 2023, les services d’hygiène de Louga ont
procédé à une analyse de la qualité de l’eau dans les
écoles ciblées par le projet. Le choix définitif des
écoles a été validé à la même période;
Une étude technique pour la réhabilitation des
toilettes a été réalisée, cinq écoles ont été visitées par
le technicien du Partenariat - Centre Gaïa;
Après la fabrication des kiosques métalliques, a eu
lieu la répartition du matériel de traitement de l’eau, il
s’agit pour chaque école, de la mise à disposition de
bidons de 20L, 5L et de gourdes de 1L pour les élèves.

Pour permettre le bon fonctionnement de ces kiosques,
un atelier de conception des modules de formation a eu
lieu pour renforcer en capacité les gestionnaires des
kiosques sur l’utilisation de la machine, la vente d’eau, la
gestion des recettes, le suivi financier et les bonnes
pratiques d’hygiène. Pour les agents chargés de la
maintenance, il s’agit de les former sur le fonctionnement
de la machine, la plomberie et le changement des filtres
et de la lampe UV.
Un atelier de conception des modules de formation Eau,
Hygiène et Assainissement (EHA) et d'outils de
sensibilisation a eu lieu le 25 septembre 2023 et les
enseignants des écoles ont pu être formés en EHA. Lors de
la cérémonie d’ouverture officielle des kiosques les 20 et
21 octobre 2023, ce sont la communauté et les élèves qui
ont été sensibilisés sur les bonnes pratiques d’hygiène
pour la gestion du kiosque, la distribution de l’eau, les
règles d’hygiène autour du kiosque et les bons
comportements du kiosquier envers les clients et autres
consommateurs.

Projet « Eau saine et hygiène pour tous » 
Pour répondre aux questions d’accès à l’eau potable, à
l’hygiène et à l’assainissement en milieu scolaire au
Sénégal, Le Partenariat - Centre Gaïa et son partenaire
technique la Société Canal de Provence (SCP) sont
intervenus dans cinq écoles d’avril 2023 à novembre 2023
avec le soutien du Département du Doubs et l’Agence de
l’Eau Rhône Méditerranée Corse dans le cadre du projet 
« Eau saine et hygiène pour tous ». 
Ainsi, il a été prévu la mise en place de kiosques à eau
potable dans les écoles de la Région de Louga. L’objectif
est de fournir une eau potable saine et purifiée à cinq
écoles et cinq communautés villageoises. Le projet inclut
aussi la réhabilitation des latrines de ces différentes
écoles et la construction de dispositifs de lavage des
mains. Les kiosques à eau implantés dans les écoles
fourniront de l’eau potable aux élèves et aux
communautés. 

Les principales activités réalisées concourant à la mise
en œuvre du projet sont : 

La prise de contact avec les autorités de Louga et
présentation du projet en avril 2023;
Les visites d’écoles et les choix des sites d’intervention
ont été effectués : 12 écoles élémentaires ont été
visitées réparties sur trois communes de la Région de
Louga;
Un atelier de lancement du projet a eu lieu le 11 mai
2023;
Des comités locaux de suivi dans les écoles
d’intervention ont été mis en place du 30 mai au 1  
juin 2023;

p. 41

er

Kiosque à eau potable.



PAER
Programme d’Accès aux Energies Renouvelables 

Forum des énergies renouvelables février 2023
Les 9 et 10 février 2023 a eu lieu la deuxième édition du
Forum sur les énergies renouvelables de la zone Nord
Sénégal à la chambre de commerce de Saint-Louis,
autour de la thématique : « Les énergies renouvelables
pour la promotion du développement économique
territorial ».
Cet événement, qui a réuni plus de 2000 personnes sur
les deux jours, avait pour objectif de promouvoir les
énergies renouvelables dans la zone Nord, pour le
renforcement de la transition énergétique, le
dynamisme économique, la création d’emplois au profit
des jeunes et les relations entre les acteurs de l’énergie
sénégalais et internationaux.

Finalisation travaux Ganina et sélection des
TPE/Finalisation Mboumba
La mise à l’échelle des modèles de plateforme
énergétique développés à Mbiddi et Cas Cas, s’est
poursuivie pendant l’année 2023 avec la finalisation des
bâtiments en voûte nubienne (VN) et la sélection des très
petites entreprises (TPE) bénéficiaires de la plateforme
énergétique du village de Ganina (département de Podor)
et la mise en place de la plateforme de pompage solaire
du village de Mboumba, gérée par un GIE de femmes.

Depuis 2017, le Programme d’Accès aux Energies Renouvelables (PAER) intervient au niveau des régions de Saint-Louis et de Matam dans le but de porter au niveau de ces territoires la démarche
de développement de l’accès à l’énergie et de diffusion des énergies renouvelables. L’année 2023 a été marquée par la finalisation de la deuxième phase (2020-2023) et le démarrage de la
troisième et dernière phase du projet (2023-2026).

Finalisation de la phase 2 du PAER 
Evaluation du PAER 2 et étude prospective du Gret
La phase 2 du PAER s’est conclue par une évaluation
menée par deux consultants externes qui ont analysé les
points forts et les aspects à améliorer pour la bonne
réalisation du projet. Leur travail a servi de base pour
construire la troisième phase du projet qui se concentre
dans la capitalisation des modèles économiques et
énergétiques développés ainsi que dans l’autonomisation
des acteurs locaux dans la mise à l’échelle des projets.
Le Partenariat - Centre Gaïa a aussi bénéficié d’une étude
prospective menée par le Gret dans le cadre du
démarrage du PAER 3 et de l’Initiative Fleuve Sénégal
(IFS), permettant de nous orienter vers des actions plus
innovantes, d’identifier des zones d’intervention et de
proposer des opportunités d’actions. La méthodologie
utilisée pour la réalisation de l’étude a été de capitaliser
les données existantes, le recensement d’acteurs et
initiatives dans le secteur de l’énergie et la définition de
premières orientations.

Forum des énergies renouvelables de février 2023 p. 42



Forum ENR 
2 000 participants

Mboumba 
600 femmes

5 jeunes formés au PV
37 personnes
sensibilisées

Total : 2 663 bénéficiaires

En juin 2023, l’Agence Française de Développement a validé
le démarrage de la phase 3 du PAER grâce au financement
obtenu dans le cadre de leur dispositif NIONG. Cette phase
s’appuie sur le travail réalisé ces six dernières années pour
assurer la pérennisation des activités ainsi que la
responsabilisation des acteurs locaux pour leur mise en
œuvre. Elle repose sur l’appui aux opérateurs économiques
et groupements communautaires locaux dans le rôle de
relais de solutions énergétiques propres sur le territoire
ainsi que dans leur capacité d’accès aux institutions de
microfinances. Les modèles de PFE développés seront quant
à eux pérennisés à travers un appui aux TPE bénéficiaires
des plateformes et leurs opérateurs.

Identification des sites d’intervention sur Matam
La première tranche de cette troisième phase du PAER est
aussi l’occasion pour le programme de déployer son
modèle de plateforme énergétique sur la région de Matam.
Ainsi, l’Agence Régionale de Développement (ARD) a réalisé
un diagnostic d’identification de sites potentiels
d’implantation de la PFE. Ce diagnostic a été réalisé sur la
base de critères de sélection coconstruits entre l’ARD et ses
partenaires techniques, Le Partenariat - Centre Gaïa et le
Geres. Un ensemble de six sites sont ressortis de ce
diagnostic. Se basant sur les renseignements obtenus et en
concordance avec les prérequis de sélection, un échantillon
final de trois sites, tous situés dans le département de
Ranérou, a finalement été retenu (Vélingara Ferlo, Lougré
Thiolly, Salalatou). Suite à cela, une mission de visite des
sites identifiés a été réalisée en novembre, afin d’y mener
une étude technico-économique.

Continuité des activités Mbiddi et appui aux TPE
Après trois ans et demi de fonctionnement, la plateforme
énergétique de Mbiddi continue son activité et poursuit sa
croissance énergétique et économique.

Démarrage PAER 3 phase
capitalisation

Les formations à l’entrepreneuriat dont ont bénéficié les TPE
installées à Mbiddi en octobre 2022, commencent à porter
leurs fruits. Le rapport 2020-2023 de la PFE élaboré par son
opérateur, Souleymane Diallo, démontre des progrès
considérables dans la gestion des investissements,
épargnes, avec une croissance continue et une évolution
très positive des activités. A la suite de cette formation, un
besoin supplémentaire a été identifié afin d’assurer une
diversification des activités, ainsi que la bonne santé
financière des TPE et concerne la mise en relation avec les
Institutions de Microfinance (IMF) du territoire. 

ADA Mbiddi  
12 TPE

1 opérateur

Ganina 
3 jeunes formés au PV

2 maçons formés à la VN
ADA Mangrove  

5 femmes

p. 43Plateforme énergétique de Mbiddi. Locaux des TPE de la plateforme énergétique de Mbiddi.



Commune de Gaé
1 école

Projet YERE
Le projet YERE, à l’initiative de l’AMADE (Association Mondiale des Amis De l’Enfance) dans le cadre de leur programme Energie de l’espoir, a pour but de créer un réseau de distribution de
proximité pour l’accès aux services énergétiques, au dernier kilomètre, notamment pour les enfants du département de Dagana. La phase pilote, démarrée en fin d’année 2021, s’est
poursuivie en 2023 et a permis d’obtenir les résultats suivants :

Lampes dans les écoles
L’année 2023 a permis une avancée dans le développement
du réseau YERE, à travers l’installation de stations de
recharge de lampes solaires dans les écoles non
électrifiées du département de Dagana. Ce premier volet du
projet, qui vise à permettre aux écoliers du département de
Dagana d’avoir accès à des lampes solaires, a permis à 617
élèves d’avoir accès à des lampes solaires pour 16 écoles
reparties dans trois communes du département de Dagana.
Les lampes sont accompagnées de stations de recharge
pour que les élèves puissent les recharger quand ils vont
en classe. 16 gestionnaires des stations ont étés formés
pour le suivi des lampes.

Kiosque Niassanté
Le deuxième volet du projet concerne la mise en place d’un
kiosque énergétique et son réseau d’agents
communautaires, gérés exclusivement par des femmes.
L’année 2023 a permis l’étude des zones prioritaires où
pourrait être installé le kiosque. Suite à un travail de
diagnostic de terrain, l’emplacement du kiosque choisi est
dans le village de Niassanté. Le but de ce kiosque ne se
limitera pas à commercialiser des solutions énergétiques
propres telles que des lampes solaires, des foyers
améliorés, du bio-charbon, etc. mais aura aussi le rôle de
rassemblement communautaire avec un accès à internet,
des ordinateurs, etc.

Evolution

La fin de la phase pilote est prévue courant 2024 et permettra
d’évaluer les premiers retours d’expérience du réseau YERE
pour assurer une mise à l’échelle de celui-ci. Pour les années qui
suivent, il est prévu d’installer de nouvelles stations de recharge
dans dix écoles supplémentaires ainsi que la mise à l’échelle du
modèle de kiosque développé dans le village de Niassanté.

Perspectives de développement du réseau

Le kiosque de Niassanté sera le premier du réseau, qui sera
étendu sur d’autres territoires afin d’appuyer la diffusion de
solutions énergétiques renouvelables sur la zone Nord Sénégal,
tout en appuyant l’entrepreneuriat féminin et l’autonomisation
des femmes.

Commune de Mbane 
11 écoles

Commune de Gnitte
4 écoles

Total : 
617 élèves ont reçus des lampes solaires Photo 1 et 2 : Sensibilisation sur l’utilisation des lampes solaires dans les écoles

Ndiassarnabé Ndiack Fall (Photo 1) et de Bisnabé Penda Yayaké (Photo 2)
p. 44



Projet Mangrove
Finalisation de la phase pilote avec la Maisons du Monde
Foundation (MDMF), démarrage de la nouvelle phase et
mise en place d’outil de suivi d’impact
L’année 2023 a vu la finalisation de la phase pilote du
partenariat avec la Maisons du Monde Foundation. Cette
collaboration a permis de déclencher une dynamique
territoriale pour la protection et mise en valeur de la
mangrove du Delta du Fleuve Sénégal, à travers un travail
conjoint entre les différents acteurs locaux. La MDMF
nous a accompagné dans la mise en place d’un outil de
suivi d’impact, permettant de comprendre de manière
concrète l’avancée du projet depuis le début de la
collaboration (2021). A partir de 2024, une nouvelle phase
de partenariat démarrera entre les deux structures pour
les trois prochaines années.

Activités de reboisement et sensibilisation en milieu
scolaire
Cette période a été marquée par notre importante
collaboration avec le Parc National de la Langue de
Barbarie (PNLB) dans le cadre des campagnes de
reboisements annuels qui sont effectués, où nous avions
appuyé à la réalisation de pépinières de mangroves
(10.000 plants) qui ont ensuite été plantées sur une
vingtaine d’hectares au sein du parc. Nous avons ainsi
reboisé 3,80ha de Rhizophora et 16,66ha d'avicennia au
niveau du PNLB. En ce qui concerne les reboisements de
filaos (Casuarina equisetifolia) nous avons reboisé 5ha en
2023 au niveau de la partie maritime du PNLB.
700 enfants ont été touchés directement par les actions
de sensibilisation en milieu scolaire (à Saint-Louis),
réparties dans 9 écoles des 3 communes renfermant les
espaces de mangrove et près de 100 personnes ont été
sensibilisées dans la région Hauts-de-France.

Mise en place du plan d’action par le conseil
départemental de Saint-Louis
En ce qui concerne la concertation et le renforcement du
dialogue territorial autour de la biodiversité et des
enjeux environnementaux, le second semestre a été
marqué par la publication du rapport diagnostic
territorial des espaces de mangroves de Saint-Louis,
assorti d’un plan d’action quinquennal, toujours en
étroite collaboration avec le Conseil Départemental de
Saint-Louis. Ces documents ont ensuite servi comme des
outils de plaidoyer auprès des élus locaux, permettant de
les sensibiliser aux questions de sauvegarde de la
mangrove et de les rallier à la cause.
La diffusion du diagnostic départemental de la mangrove
et du plan d'action au niveau des collectivités
territoriales de Saint-Louis, Gandon et Ndiébène-
Gandiole, qui nous a permis de toucher plus de 200 élus
qui ont été sensibilisés sur la préservation de la
mangrove.

Appui des femmes opératrices
Pour ce qui est du soutien à des groupements
communautaires sur le renforcement de capacités et la
diversification des activités économiques, notamment la
transformation de production durable, les femmes
opératrices ont continué à être appuyées dans leurs
activités de commercialisation de produits énergétiques
à travers des séries de formation pour qu'elles puissent
mieux gérer et développer leur business. Elles ont réussi
à écouler la totalité de leur stock et ont réalisé la marge,
leur permettant par la suite d'acheter par elles-mêmes
un nouveau stock, pour accroitre leur business.

Collectif des 5 Deltas
Plusieurs activités se sont déroulées dans le cadre de
l’animation du collectif des 5 Deltas, notamment avec
la réalisation du COPIL de Toubacouta, organisé par Le
Partenariat - Centre Gaïa en marge du Festival Mangal,
afin de mieux réfléchir sur une meilleure animation
du collectif et la création d’un projet fédérateur pour
l’ensemble des membres de ce réseau, à travers des
méthodologies communes, sur les différents
territoires.
Dans le cadre de l’appui à des micro-projets portés
par des Organisations de la Société Civile (OSC)
membres du collectif des 5 Deltas dans d’autres
Deltas, nous avons soutenu : 

Un projet apicole soutenu en Casamance
Deux projets de préservation des forêts de
mangroves soutenus en Gambie et au Sine-
Saloum. 

Tous ces projets ont fourni des résultats satisfaisants,
suivant les orientations qui ont été données par le
comité de sélection du collectif.

Les chiffres clés :Les chiffres clés :
7 600 personnes bénéficiaires au total7 600 personnes bénéficiaires au total
3 GIE de 50 femmes3 GIE de 50 femmes  
1 200 enfants dans les écoles1 200 enfants dans les écoles

Plantations de propagules de mangrove. p. 45



Ecoconstructions et voûtes nubiennes
Le concept technique de Voûte Nubinne (VN) est un procédé architectural ancestral n’utilisant ni le bois, devenu rare, ni la tôle, chère et inconfortable. Réalisé principalement en terre
crue, matériel largement disponible, la VN est une solution d’habitat adaptée, répondant aux usages privés et communautaires, en milieu rural comme en ville (source :
www.lavoutenubienne.org). Dans la Moyenne-Vallée du Fleuve Sénégal (départements de Podor, Matam et Kanel) et la région de Louga, les enjeux climatiques et environnementaux
autour de la construction sont prégnants. Les techniques classiques de construction (ciment, utilisation de bois ou de tôles) renforcent à la fois ces problématiques (matériaux polluants
et importés), mais sont également inadaptés au contexte sahélien.

Partenariat avec le Ministère de l’Environnement et des
Etablissements classés du Sénégal dans le cadre du
projet « Gestion Durable des Terres (GDT) » composante
habitat vert soutenue par le PNUE et le GEF. 
Pour concrétiser une approche intégrée de développement
rural sobre en carbone, le Sénégal a bénéficié du Fonds
pour l’Environnement Mondial (FEM), à travers le
Programme des Nations Unies pour l’Environnement
(PNUE), le financement du projet « promotion de pratiques
de gestion durable des terres pour restaurer et améliorer
les stocks de carbone grâce à l’adoption d’initiatives
d’habitat vert en milieu rural au Sénégal ». Le projet d’une
durée de trois ans, a pour zone d’intervention les régions
administratives de Matam et Louga. 
L’objectif du projet est de contribuer à la promotion et à
la mise à l’échelle de bonnes pratiques de GDT, des
pratiques d’habitats résilients aux changements
climatiques à travers la diffusion d’un modèle d’habitat
vert appelé voûte nubienne, l’amélioration des stocks de
carbone dans le cadre de la mise en oeuvre des plans de
développement local. 
Le projet est cofinancé par la Direction de l’Environnement
et des Etablissements classés (DEEC), l’Agence Nationale
des Eco villages (ANEV), l’Association La Voûte Nubienne
(AVN) et la Direction des Eaux, Forêts, Chasses et de la
Conservation des Sols (DEFCCS), à travers le PROGEDE.

Formation d’entreprises aux techniques
d’écoconstruction VN
En collaboration avec les Agences Régionales de
Développement et les DREEC, plusieurs entreprises
locales ont été accompagnées pour élaborer les réponses
aux demandes de renseignement et de prix nécessaires
aux procédures de passation des marchés. Les différents
types de bâtiments VN au Sénégal (Santé, Education et
culture, Agriculture et élevage, Logement, Administration
et Commerce) sont présentés sur un support qui montre
pour chaque type de réalisation, les éléments techniques
et financiers.

Chantiers pilotes et sensibilisation des autorités locales
Les entreprises formées sur le volet technique, ont été
ensuite mobilisées sur différents chantiers autour de la
zone Nord du Sénégal. Au total ce sont sept bâtiments
communautaires qui ont étés construits et suivis tout au
long de l’année. Des salles de classe, un logement pour
sage-femmes, des cases de santé et un magasin de
stockage font partie des ouvrages réalisés.
Ces chantiers sont accompagnés par des visites pour
sensibiliser la population et surtout les élus des
différentes communes d’intervention. Cela permet aux
différents intervenants de faire du plaidoyer et participer
dans la vulgarisation et promotion de cette technique
d’écoconstruction auprès des acteurs décisionnaires.

Départements bénéficiaires en nombre d’habitants

Réalisation de
4 bâtiments

démonstratifs

4 Centres de
Formation 

Professionnelle
mobilisés

Podor
387827

Matam
294279

Kanel
257563
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Surveillance nutritionnelle à travers la pesée des enfants de 0-23 mois et le
dépistage des enfants de 6-59 mois ainsi que la prise en charge des enfants
souffrant de Malnutrition Aïgue modérée (MAM)
Activités de communication pour le changement social et comportemental 
Activités d’éveil et de stimulation pour les enfants de moins de 5 ans
Campagne nationale dénommée WALLU DOOM ÑAM ÑAM initiée par le CNDN dans
le but d’amener les communautés, à adopter les pratiques appropriées
d’alimentation complémentaire, un préalable essentiel à la bonne croissance et
au développement optimal des enfants 6-23 mois
Formation des acteurs communautaires sur le PNEP (Programme National
d’Education Parentale)
Intervention de CISV CORAD
Missions de visite de la Banque Mondiale et de la délégation burundaise
Capitalisation du dialogue communautaire
Formation des AEC sur la capitalisation et sur le Fonds d’appui au Développement
des Initiatives Economiques 
Lancement des greniers de l’enfant au niveau de la commune de Fanaye
Réunion de partage BR Matam 
Mise en place de nouveaux sites et formation des nouveaux relais de Suivi
Promotion de la Croissance (SPC)
Mise en place d’initiatives communautaires dans 100 ménages au niveau des
communes de Ndiayéne Pendao et Guédé chantier. 

PRINCIPALES ACTIVITÉS MENÉES EN 2023

Programme de Renforcement de la Nutrition
Pour répondre aux enjeux de sécurité alimentaire et nutritionnelle, le Conseil de Développement de la Nutrition (CNDN ex CLM) met en œuvre le Programme de Renforcement de la Nutrition
(PRN) depuis 2002. L’exécution technique dudit projet pour le compte des collectivités locales est confié à des Agences d’Exécution Communautaire (AEC). Le Partenariat - Centre Gaïa est
chargé d’exécuter ce projet au niveau des dix communes que compte le district depuis 2009. Depuis 2020, l’Etat du Sénégal, en collaboration avec la Banque Mondiale a formulé un projet
intitulé « Investir dans les Premières Années pour le Développement Humain du Sénégal » (PIPADHS) en vue d’améliorer la prestation de certains services qui favorisent le développement
de la petite enfance dans les zones mal desservies du Sénégal.

Supervision des activités, rencontre avec les mères d’enfants souffrant de MAM p. 47
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RAPPORT FINANCIER

La progression des charges inscrites au compte de résultat entre 2020 et 2023 est
importante.
Celle-ci représente une évolution positive de 24%.
Le total des charges est passé de 4 163k€ en 2022 à 4 507k€ en 2023, soit une
évolution de plus de 8%.
Pour exemple, en 2020 Le Partenariat - Centre Gaïa inscrivait 28 projets au bilan.
Au bilan 2023, on compte 34 projets.

Evolution des charges sur les quatre dernières années

Globalement les financements de l’association (y compris les valorisations) sont
passés de 4 141K€ en 2022 à 4 481K€ en 2023, soit une augmentation d’un peu plus de
8 %.
Depuis 2020, les produits de l’association ont augmenté de 24%.
Si on se réfère à l’évolution des dépenses et des recettes entre 2020 et 2023, nous
pouvons constater que la dynamique de développement de l’association se poursuit
et se matérialise au travers de l’augmentation des charges et des produits au compte
de résultat.

Evolution des produits sur les quatre dernières années
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RAPPORT FINANCIER

Le résultat de l’exercice comptable 2023 est déficitaire
de 27 343€ avec des différences notables entre les
antennes.

 Une situation positive pour l’antenne du Sénégal 
(14 627,43 €).

 Une situation négative pour l’antenne du Maroc 
(- 1 704,52 €)

 Une situation négative pour l’antenne de Guinée 
(- 22 477,78 €)

 Une situation négative pour l’antenne France 
(- 16 069,76 €) avec les remarques que :

 L’antenne « France » regroupe deux budgets :
Le budget ECSI, qui est déficitaire pour 2
369,80 € 
Le budget de fonctionnement qui est «
abondé » par la mise en œuvre des 4 pays.

Sur l’année 2024, 5 budgets de fonctionnement seront
présents avec la séparation de l’ECSI qui donnera
naissance au budget de fonctionnement du Centre Gaïa. 

Présentation des charges et des
produits par antenne 
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RAPPORT FINANCIER
Les frais administratifs représentent la part d’une subvention, qu’un financeur octroie pour le fonctionnement de l’association. En numéraire, celle-ci représente un pourcentage du montant
de la mise en œuvre réalisée durant l’année. Sur les quatre dernières années, ces frais administratifs représentent moins de 10 % des charges de l’association.

Représentation de la part de financement du fonctionnement de l'association par les frais administratifs des
programmes
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RAPPORT FINANCIER

Quelques éléments caractéristiques dans le
financement de l’association :

Les sources de financements sont variées avec une
dominance de l’Agence Française de Développement
(AFD);
Les financements « étrangers » (pays
d’intervention) peuvent sembler marginaux mais ils
se traduisent surtout au travers des valorisations;
Les financements publics restent très largement
déterminants dans les financements des actions
menées.

Répartition des financements en
2023 par type de partenaires

p. 52
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RAPPORT FINANCIER
Le niveau des reversements indique le niveau de partenariat local que nous réussissons à générer, ou à animer dans la mise en œuvre des projets. Cela pourrait être un bon indicateur pour
apprécier la nature de nos interventions sur les différents territoires.

Participation financière du Partenariat - Centre Gaïa à d’autres structures au travers de nos différents projets 

p. 53

Reversements effectués par Le Partenariat - Centre Gaïa en 2023



RAPPORT FINANCIER

Variations à l’actif :
Actif immobilisé : Dû aux amortissements et aux entrées
/ sorties d’immobilisations 
Actif circulant : Représente les fonds à recevoir sur les
différents projets.
La variation est due à l’obtention de la convention
programme et la signature avec Luxdev d’une grosse
subvention dans les derniers jours de l’année 2023.

Variations au passif :
Fonds propres : Dus à l’amortissement des subventions
d’investissement et à l’insuffisance de résultat de
l’exercice.
Dettes : La variation s’explique par la part des
subventions mise de côté pour les prochaines années,
les produits constatés d’avance. Aucun nouvel emprunt
n’a été contracté sur 2023.
Autres dettes : Dues aux reversements à effectuer aux
partenaires des projets actuellement en cours. Cela
relève du fonctionnement normal de l’association par
ses projets.

Analyse du bilan au 31 décembre
2023
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RAPPORT FINANCIER
Globalement, la répartition du prévisionnel sur 2024 est dans la continuité de ce qui a pu
être observé au fil du temps. 
Si le Sénégal reste bien le principal pays d’activité, nous essayons de développer la
Guinée et de mettre en œuvre le programme AGIS! Au Maroc.
Les 0% attribués au Maroc s’explique par le fait que nous travaillons avec la Fondation
Moubadara, ce qui implique que les charges ne passeront pas dans la comptabilité du
Partenariat.

Répartition du budget de l’association 2024

Dans la répartition des ressources à obtenir sur 2024, nous prévoyons toujours une part
importante venant de l’Agence Française de Développement (AFD).
A noter que l’objectif est également de renforcer les financements venus de l’étranger et
de continuer sur la dynamique actuelle concernant les fonds privés (et valorisations).
Cette répartition souligne un objectif de diversification des ressources, mais sans écarter
une orientation vers des bailleurs structurants en termes de fonctionnement.

Répartition des financements prévisionnels 2024 par type
de financeur
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Nos
partenaires
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Initiative Dakar 2022
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